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maintenant none désespérons tout à| I ^ QoprlflPÛ
fait. Jo vous romeroio, ajouta-t-ello on LO OClUI I I lOU

iDKUXlâVIE PARTIE

(SUITE)

Oh I jj enlfl oerUiaO ■l}ue lout sera 
bien, obaarva Laura aved -3* ldgèrotd 
ordinaire. Et olle aohota, on de 
toilette, tout oe quello trouva do ton

goût. • #
__Vonlez-VOUB être U marraino du

petit baby, lady Jano, quand U temps 
géra venu do le baptiser i supplitt la 
toomtes8c, après quoique hésitation. Il 
gest à vous aussi bien qu’à moi.

<0h ! oui très volontiers, répondit

Jaua vivement.
03 petit être frôle dans eou berceau 

semblait lai être laissé par sou pôro 
commo lo dernior anneau qui l'attachât

A la vio.
__Et, si je puis me permettre de

voua exprimer un désir, do voudrez- 
vous pas l’appeler h rancis ?

Francis, certainement ; Francia tou 
jours. Lcb comtes doOikbarn s’appe­
laient ordinairement John; mais jo ne 
gâche pas quo ce soit là une règle, dont 
nous no puissions nous écarter. Oa lui 
donnera les noms do Francis-John ; 
mais il doit Giro appelé Francis.

J)ana l’intervalle de la mort ot do 
ft’.entcXZ'cnionfc comte, Jano emprun­
ta un jout W voiture do la comteeso (la 

tienne, il n’y avait pas un an), et so 
tfit conduire à GloucofeUr-Terraco. 
Ouoiqu’ebo fut convaincue que Mme 
^ 'Vût avertie si elle avait reçu
We6t* • <1* Clarisse, cepondaut 

des nouvelles 4éoi(ler à quittor
elle ne pouvait so ^ elle-môme. 
Londres sann s’êtrc infoi»- t pattcn 
Un nouveau désappointement -î0ût 
dait. Mme West et ses onfants éu. 
au bord do la mor.

Comme Jano so tenait hésitante à 
l’entrée do U maison, après avoir appris 
oatto nouvelle, un gentleman passa la 
tC*te par la porto do l’uno des chambres 
du rez-dc-chaussé a, étonné probable­
ment de recevoir une visite et désireux 
do savoir do quoi il était question. 
C’était un homme d’aspect assez 
oomiquo, petit ot gros, la figure rouge 
et los cheveux hérissés.

— Ma maîtresse ne sera pas do re­
tour avant six bonnes somaines, mada­
me, disait lo domcsûquo ; il n'y a que 
dix jours qu’cllo a quitté Londros, et... 
mais voilà mon maîtro. •• pout-êtro 
vous rensoignerait-il mioux quo moi.

M. West s’avança vors Jane.
8a femme Mme West, n’était pas en 

obsorva-t-il ; mais pourrait proba­
blement donner, on ses liou et plaça, 
les renseignements désirer,ou eo ohargor 
pour olle d’uno lottre, car il devait la 
rejoindre h lendemain à Ramsgate.

Jano entra dans le sa'on, pensant quo 
M. West en savait probablement, sur 
Clarisso autant quo sa femme ; ello lui 
dit lojmt do sa vifiito, ot qu’ollo était 
déjà "vonuo quinze mois auparavant
pour lo môme motif.

Oh ! oui, fit M. West jo mo rap­
porta parlaitomont quo ma fommo m’a 
parlé do cetto oiiconhtacco, Lady Ja­
ne Choanoy js présunao, ajouta-t-il en
aaluant. Jo bois désolé do n’.voir à
yoi3 donner auouuo nouvelle do Mlle
îtjnaohamp, ni'is noi» n’avons pas 
rotondu parlor d’ollo. Qaolqoos j^urB 
avant son départ pour lUmsgnto ma 
fequno mo parlait Justement d elle et 
•’inquiétait de savoir si sos amis svaieu.

jréusBi à la trouver.
Jane poussa un profond soupir, 

bien qu’ollo so fût attonduo à la répon-

" ‘—Non, dit-elle à voix basse, nous no

Vavous pas trouvée; aous n’avoDS pas
«ntendu parlor d’ollo.

—C’ost vraiment bien extraordinaire

g’écria M. West.
___p4us quo oela, dit Jano, c’ost alar-

•mint. Jusqu’à ces dorniors temps nous» 
Avions oaressé l’ospoir qu’ello était à 
l’étran^or dans quoique famillo, mai*

se retirant et en lui roinotfcant sa carte, 
voici mon adrosso on province ; si par 
hasard Mmo West, quoique cola soit 
bien peu probable, entendait parler do 
ma sœur je puis compter sur elle, n’03l. 
co pas pour m’en avertir par un mot 

Vous pouvez coinptor qu’ello s’y 
omprossora,répliqua M. West et cio bon 
cœur. J’aurais'voulu pouvoir vous don­
ner aujourd’hui do meilleures nouvi 1- 
Ios.

M. West la reoinduisit jusqu’à sa 
voiture et l’aida à y rnontsr. Jano i o 
sentait tout à fait découragée ! Jdlle 
n’avait pas cependant conçu un grand 
espoir du résultat do sa visito.car la con­
viction que Clarisso était morto avait 
i*.it de grands progrès dans son osprit 
dopuis quelque 13oaps ; ot c?tto idéo 
s’imposait à ello oommo la seuls vraie.

Mme Wost, depuis la première visite 
do Jam, avait appris certains détails 
sur Mlle Ramehainp, qu’ello so serait 
empressée, sans aucun (Jouto, do lui 
faiefi counaîtro, si ôUo avait été ce 
jour-là C.H:z o!lt*. quoiqu’ell e no h s fût 
pas considérés assez importants pour 
les éeriro. Pout-o:ro aussi s’était-oile 
abstoüue dans la crainte do mal faire 
M. West, de son côté, n’ignorait pas ces 
détails, mais, persuadé quo Jano en 
avait été do tout tempi instruits, il co 
crut pas devoir lai on parler. Au sur­
plus, ils n’avaisnt pa9 grande impor­
tance. et n’auraiont oortamomont pas 
jeté la moindre lumiôro but le mystère 
qui entourait aujourd’hui toute cetto 
affaire.

VI.— Une visite impromptue

Lady Oikburn était étoodue dans 
un fauteuil devan! le fou. Ello se lovait 
maintenant que’.quoi Usures chaque 
jour, quoique la gardo, imbue de 
vioilles idées, protestât quo“ o’était 
trop lot

Laura lui tenait compagnie avec h 
petit baby sur sc9 g-.uoux, <•) qui était 
uqo grandooondoECdndanC3 do sa part, 
ear elle n’aimait pas beaucoup s’occu­
per do choses aussi gênantes que los 
babies.

— Ah ! j’aurais été heurouso quo 1j

mien vécût l disait ello à Lady Guk-
burn, C'était bion la plus jolio petite
lillo quo j’ai jamais vue. Mais jo ne
l’aurais pas noarrie, vous savez ; jo

f 'î* pu m’y assujettir ; je ne com-
naui». vous avez assumé
prends pas cou. . _ ,
uno paroilla tâche I Vou> -
capable do la moncr à boono fie.

Lady Oakburn sourit ; ello et Laura
étaient d’un caractôro tout différent.

— Combien do temps votre enfant a-
t-cllo véou ? demanda t elle.

•••Seulement ua j )ur et demi. M. 
Carl to a vit de suite qu’il m vivrait 
pas, mais no voulut pas me lo dire, ot 
je fus trÔ3 étonné qu’on la baptisât fai 
vite. Quand il nid demanda quel nom 
je voulais lui donner, ot ma dit que M. 
liycett était ea bas pour lo baptême, 
Jo fus très surprise quo o?U se fît si 
vite, mais il me répondit nég igommout 
que o’était préférable aveo ddi cnlaats 
si délicats. Je ne me doutais pas de la 
vérité alors ; ja no l’ai sue que depuis \

—Comment l’avez-vois nommé '!
—Laura, M. Car.toa le didrait, ot 

do mon côté J’ttimo boauooup C3 nom 
là... Mais qu’a done Jauo à s’assoir 
d’uno si étrange façon ? oq dirait uqo 

statae !
C’est quo Jano Chosney ravonait do 

chez Mai3 West 1 fîdo avsit moulé 
péniblemoat l’osoalUr jusqu’à la oham- 
bro do la oomtosse ot s’était laissée 
tomber sur une chaiso prèj di 1» 
porto. Lo désappoiatoment so lisait 
sur son visago.

Commo Laura so tournait vers élit» 
étonnée, elle so lova et se rapprocha.

Eaoore uno démarche sans résultat, 
dit-ollo. Mme West, do chez qui jo 
vions, est à Ktmsgato ; mais j’ai vu 
soa mari. Ils n’opt pas entendu parlor 
do Clarisse. Ah ! jo suis sOro raaia- 
(onant qu3 nous no la rotrouvorons

jamais.
—Jo boulcyorierai le jnondc jusqu’à 

oe que je l’ai trouvée, s’écria impétueu­
sement Laura. Ello no peut pas êtro 
p rluo, tu sais, ces ohosos-îà n’arrivont
pas do nos jours.

pas

Il est certain que la conversion du 
jouuo prince Boris de Bulgarie est un 
grand succès moral ot matériel pour 
la Russie, qui reprend une inflaenoe 
prépondérante dans la péninsule des 
Balkans.

C’ebtla Russie qii avait créé la Bul­
garie après forte déponsoot di sang, 
ot d’or,

L t Bulgarie fut pou rcconnaisantc.
Tout commi l'Italie, qui a mordu 

U main français qui ) arrachait au bâ­
ton autrichien, elle avait tourné inso 
lemmmt lo doi à sa bienfaitrice.
jjEt pouîsunt l’ingratitude jusqu’aux 

oxtrômos limitcp, tllo avait o horoh j 

un point d’appui du côté d* la Triple- 
Alhancî, ch?/, les ennemis de lu Rus­
sie.

Maiscotlc béparatioa politique de* 
loux pays ne pouvait être qu’aniiici*.l- 
'o et temporaire.

C’était l’œuvre dos politiciens.
Au fond lo peuple Balgiro nourris­

sait los bentunonts do la sympathique * 
(a pins vive pour 1\ nation russe.

Il était donc évidont que lo jour où 
viendraient à disparauro hs politioieus 
qui avaient jeté la Bulgarie dans des 
lilliauces cf^tro nature, lo peuple bul- 
t^aro répondrait sa pîtitô naturelle 
vers lo peuple russe. '

C’est un mouvemomont national, 
-Ongtomps détoupaé et combattu par 
les polotioiens de l'école Stombouloff, 
qui aurait décidé le prince Ferdinand 
X donner son fils au culte grec, comme 
g:ig*j de la sincérité du retour des Bul­
gares au protectorat russe.

La Ru sio ^’attendait que cela pour 
renouer les relations depuis longtemps 
interrompue 3.

Et, à co point do vuo personne ü3 
saurait blâmer la Russie de c© grani 
succès diplomatique.

Sans brûler une cartouche, saQ9 dé­
penser un rouble, elle reprend l'impor­
tante posiiion stratégique et la supré­
matie qu’ello avait momentanément 
perdues.

Elle est dans soa rôle, d’avoir poussé 
X U conversion du petit prinoo Boris, 
commo nous serions dans lo nôtre eu 
obtonant la conversion au oatholieis- 
mo de l’héritier do la couronm d’Allo- 
magee.

D j me me,il ne faudrait pis s’étonner 
do la joio que manifesto le peupla bul­
gare on voyant l'héritier du trône ren­
trer dans la foi des anciens touvorains 
du pays.

Nous éprouverions, nou3-mêm9, uno 
satisfaction aussi grands si nous appre­
nions qu’à la place du Irauc-maçon hon­
teux Felix Faure, arrivait au pouvoir 
un sincère catholique.

Mais rion de tout, oela, rion, ne sau­
rait pallier l’oiieux, la honte ds la con­
duite tonuo par le priooi Fordinand, 
qui devrait, au moins, avoir la pudeur 
do se tairo,— tandis qu’il éprouve le 
f jsoin ds so vanter pibliquoment do ce

* b^n déshonneur dovaut l’IIts- 
qui ksj

enfant qui n’a pas atteint l’âge do rai­
son.

Arrachor oet enfant à une religion 
quo l’on sait être la honne, la seulo 
vrai, puisquo c’est U votre ot puis- 
quo, vous-même, vous lui demeurez 
fidèb, pour livjer à uno autre religion 
oela, en effet, no s’est jamais vu. Et il 
n’y a pas de quoi s’on vanter.

Nous dirons môme plus : c’est en 
pareil cas un. aote ds lâcheté, puisquo 
lo pauvre petit être qu’on démarque et 
qu’on abandonne aux prêtres d’un 
autre culto no pout se défendre.

Laos l’histoire,il n’y a que U patriar- 
oho Abraham pour avoir consenti un 
<:saorifloo” aussi cruel.

Encore était il moins “yrand" ot 
moins "profond”

Car, après tout, Abraham no tuait 
qv.o le corps d’Ibaac. w .

I)d plus, il obéissait à'^Diou, qui lo 
voulait éprouver.

Voilà lo “sacrifice,” le^*ü\, superbe, 
surhumain en sa noblessMkm son mé­
rite. . *

Et la postérité tout entière admire 
Abr*ham s’en allant, aveo sou fils oliar- 
gé du bois de l’holooauste, vers la mon­
tagne de la vision,et portant lo couteau 
ot lo fou.

Tandis quo co qio fait Ferdinand 
de Bulgarie n’est pa« “un sacri­
fice” ; h mot est faux, U mot est un 
mensonge.

C’ost un marché honteux, o’ost une 
horrible transaction : commo s’il était 
des couronnes,ioi-bas,pouvant payer uno 
tello apostasie !

Four trouver, dans l’hisloire, d’exao- 
tos ooxnparahoas, il faut aller bien loin, 
en effet, et remonter jusqu’à ceux qui 
vendirent lour frère ot jusqu’à celui qui 
vendit son Dieu.

La plaoo do Ferdinand lo ronégat 
oat là : il y demeurera cloué oommo le 
seul père, on eff.t, qui ait vendu son 
enfant

Paul de Cassagnac.

LE POLE NORD

ÇA suivré)

uilauuuo - ■ - — —-- — -
sos vraiment énormes et qui dénotent, 
chez l’ancien associé de Stamboulof, 
uq incroyable état é’ineoa6cionce.

— -M’ai offert à ma patrie, a-t-il ré­
pondu, un sacrifies si grand, si cruel et 
tsi profond que l’histoire n’en a pas en­
core donné d'exemple.

“ J’ai donné poir l) bion-êlro ot la 
prospérité do U Bii<gario mon propre 
ootant commo un gage ds mon amour 
pour K nation ; j’ii relâohé los liens de 
ma lamills ;j’ai déchire los liens qui 
m’unissaient à l’Occident.

C’est vrai POJoiiODt n’a pu voir sans 
indignation ot sans mépris un prince 
vendant son âme et la donnant nu 
diable pour une coaronno.

Ces sp;ouiole8-là d’apostasie retentis­
sante sont rares de iiotro coté b ils tu 
ront toujours fréquonts en Oriont, dont 
los hordes 'sauvages étaient couvent 
conduites par d.s réaégnts, quand ils 
envahissaient, sous lo drapeau vert du 
propî.èto, hs plainrs du Danube. .

Et o^s renégats so montraient les 
plus féroces envers les ohétioos qu’ils 
avaient trahis.

Ei Occident, on peut, hélas ! no pa3 
toujoars pratiquer 1a religion dans la­
quelle oa ost né ; mais ou a, du moins, 
la pudeur do no pas s’en servir pour 
aohetor quoi que ce soit.

Mais où lo prince Ferdinand est 
vriiiaiout ineffable, o’est lorsqu’il oso 
parler du “ sacrifice ” qu’il a fait.

Quoi SACRIFICE ?
Si o’était lui, encore qui eo fiV, sa­

crifie ! •
Il ost d’âge à savoir si le trôoa vaut 

uno abjuration.
Et do .s cusioDS parfaitom ont oom- 

prie — sms l’approuver pour cela — 
qu’il so fit Bulgaro, ou G roc, ou Turc, 
des piods à la lôto.

C ir il est maîtro de son corps, maî­
tre de ton âme ot il n’ca doit répondro 
quo dovant Dieu.

Mais où le “ saorifioo” deviont un
crime, e'& î?aQ*’oa •»tre
quo soi — qui no vous î a J-53 deman- 
4d, qui n’est pas oonsentant,qui sais pas 
malgré lui.

Et oe crime eqt d’autuut plus abomi­
nable lorsqu’il s’exécute 6ur un petit

Le ilocteur Xaiitten Ta-t-Il 
découvert ?

St Péterôbourg, 20 —À uno réunion 
de la sooiété Géogrdpliique Impériale, 
tenue lror, lo sénateur Ssnieuolf, vice- 
président de la sooiété, a dit qu’il serait 
onooro prématuré de nier \\ nouvelle 
ds la découverte du Pôlo Nord par le 
Dr Nanson.

“Il est probable, a-t-il ajouté, que lo 
Dr Nansen ictouroo ou oet retourné 
aux IleB Sibériennes, où lo baron Tall 
a placé des magasins de provisions dans 
l’espoir do son retour.

La promière nouvelle do la déoouver 
lo de Dr Nuoeou a été reçuo par Pier­
re Kushnereff, qui ch reliait dans les 
îlos do la nouvellc-Sibério los défenses 
d’ivoire dos mammouths disparus et 

' ‘ *“ i en grande
hommes de 

un d©3 mera-
bros do l'expédition de Nanson.

Christiana, ^0—Christo for sen, le se­
crétaire du Dr Nansen, a ait au suj ît 
dos remarques du Dr Otto Nordeusk- 
jold, sur la possibilité qu’avait le Dr 
Nansen d*ê re parvoau au pôlo, et daLS 
lesquelles oe dernier exprimait l’opimoa 
qu’il paraisstit pou croyabli que l'ex­
plorateur norvégion eût été ontraîné 
par lo oouraat aussi loin quo les TSaie 
degré do lattitudc nord ot eût ensuite 
atteint le pôlo à l’aide do traîneaux, 
que, selon lui, il est tout à fait possible 
que h Dr Nansen ait atteint lo 85ômo 
degré de lattitudo nord aveo lo “Fram” 
et qu’il ait onsuito réussi à atteindre le 
pôlo en traîaeau.
' Chisttforsen f ait ob-orver qu’en 1893 
la condition de la glico était favorable 
ü une ullo entreprise, et, pour appuyer 
son dire, il cite là rapidité aveo Jaquel- 
lo avancèrent Ica expéditions de Lock­
wood et de Payer.

Londros, 20—Le baron (Dear Dick­
son un membre do l’exploration arcti- 
quo, s’est montré tout à fait incrédule 
à la nouvelle do la pretenduo déejuvor- 
te du Pôlo Nord par la Dr Nanson. Le 
“Fram” navire du Dr Nansen, aura 
été vu, dit lo baron, entraîné par les 
glaoos, ot oe fait^olon lui, aura donné 
liou à la croyance quo l’explorateur 
avait découvert lo pôlo et s’en retour­
nait.

St-Pétirabourg, 20— L’explorateur 
russo, lo baron Tall, qui avait établi I 
des dépôts do provisions pour Nansen, 
aux uouvolles î.es Sibérienne*, dit nu- 
j lurd’hui qu’il est oonvaincu quo le Dr 
Nanten Odt rotouné aux dépôts de pro­
visions pour ao ravitailler.

Y alentins^!
OUS Tenons de recevoir'un Immense lot 
de,VALENTINO. Eoro/es un timbre 
de 3 ots pour nos oatulogues et nos pri: 
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L’Imprimerie Gagué,
8t-Justin, Qaé.i Canada
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AFFAIRES
2Û0U vgs Etoffes à Robes a moitié 

prix. 5i’c pour 25c, 25c pour 12j|c, 
20c pour 10c.

Nos meilleures Indionncs Anglad- 
scr, couleurs solides, patrous de 
choix,

A 25 p. o. de réduction.

Uno variété immense de foulards en 
Solo on en Cachomire

A 5ü p. c. do réduction. 
AUSSI

Mouchoirs do Soles, Oravutos, Bre­
telles gauts, Camisoles et Calofcns, 
Bas. etc.,

A une grando réduction.

BEHAN Bros. 1
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M. JIntbias I/ilois, do Saint-Thnrr.M 
dt- Montmagny, et M. J. J. Saindon, 
mnivhnnd et maîtro poste de la Rivière 
du-Loup, en bas, sont autorisés»à rcco 
voir les sommes dues pour abonnemeiV 

Carrier du Çnruidu et au Journ/ 
det Campaffiiti.
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1^15 CHEVAUX VAPEUR
M? CHAUDIERE VERTICALE

En excellent état /
A VENDRE BON MARCHÉ

S’adresser à

Rue de îa Chapelle, 140,
SAINT KOCH, «tUESîEC.

VIDAL, FILS & CIE,
01ST T sisr :

l'Séparateur do orômo De Laval, en bon ..rdro.
1 Engin à vapeur do 25 forces, e:-: it . . •
1 Chaudière orizontalc de dix ohcvuux vap.ur.
1 — vertioalo do 7 — —
1 Grémoot de «oies rondos, neuf pouoos, 20 pdsA 
I Pony-piaincur neuf de 20 pus.
1 Plancur-cmbouvetour de 24 pcs.
2 Turbinos Loiffol et 1 Petit goanc,
1 Paire do moulangos bâtardes, on pierrt'.
1 Gros Tour à for à extension 40” x 40"
1 Planeur à for G’ x 24” x 20”.
1 Drill à for au diamètre do 1/j p0q
1 Grand lot do poulies for ot oa’bois.
2 Slides res'.” pon: MUrnor )c .
! -üiichiiji) 4 ûarder rnontéo sur txblo do boi 
I iiOt de CQurroiew de cuir, neuves.
1 Bateau à vapeur “ Anglctea

Les engins Westinghouso pronnont la moitié moins uo vapour pour douucr 
autant do force. Los bouilloires Kings’ey exigent la moitié moins do combustiblo 
pour donnor la mémo quantité de vapeur. Demandez les circulaire?. N’oubliez 
pas les planeurs Ballantino do Preston, dont los éludions sont coupés'‘à "la 
machine “ “

VIDAL, FILS & CIE,
uillet 1SV5—mej.SfpN Rue St-Paul, Québec

L. B. SERVAIS i OIE
PROPRIETAIRES DU COMPTOIR DE MUSIQUE Mu DE UNE

30 RUE ST-JOSEPH

Tiennent constamment ha mVitiouros manpiis la Pianos, Orgues, 
Harmonium et Vocations pour l’église. Romnnoos françaises, 
une spécialité.

Machines àooudre NEW WILLIAMS, RAYMOND et SINGER. 
Machine à LAVER et à TORDRE.

conditions les plus faciles

Veilleux & Langlais
Marchands de Chaussures

firir

Est offert gratis aux acheteurs au montant
de $1.00 nu comptant

S ©a O)) fo*'1
l m M2 g)

RUE SAINT-JOSEPH,
Vis-ù-yis l’Eglise
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ANNONCES NOUVELLES

L'offre tient toujour».—Au Syndicat de Québec. 
Dali 1a Cour Suji'ruure — Purent A HivArd. 
Veilleui A Ltnglals, marchand de chaussures.

POUR Li SESSION
ï>a session fédérale qui s’ou­

vre cette semaine sera l’une 
des plus imposantes à tous 
les points de vue.

leCOURRUP. HH CANADA ren­
dra compte do la discussion 
dans tous ses détails, et il in­
vite le public à suivre ies dé­
bats attentivement.

Pour cela, nous donnerons 
le COURRIER OU CANADA à rai­
son de 50 «/K.vridurant, 
toute la session.

Que nos amis le disent à 
ceux qui no le reçoivent pas 
encore.

CANADA
QUEBEC. 22 Février 1836

Voilà l'opinion, voilà l’adhésion com­
plète du Catholic Reg inter, journal 
publié üoqs les youx de Mgr l’arche* 
vêquû do Toronto.

Empruntant les expressions mémos 
dont Y Electeur faisait suivre sa cita 
tion du Ca*holic Register, dans son 
numéro du 1 b janvier, nous dirons aveo 
uuo seule variante :

*• Le journal qui tient ce langage est 
le champion de- écoles catholiques.

“ Est-ce que nos journalistes rouges 
r. i seraient pas capables de donner la 
preuve qu’un français catholique peut 
avoir autant de cœur, de dignité et 
«i’indépendanco qu’un irlandais catho­
lique ? ”

uns rebuffade a “l'Efecfeur”

Le "Catholic Résister H

JEI la loi rrmédiafrice
• "a

Dans son numéro du IG janvier 
Y Electeur publiait un mtVie intitulé : 
Flirt attitude des catholiques d'On­
tario.

(Jet article commerçait ainsi :

“ Nos lecteur^ savent que. depuis 
nombre d’années, les catholiques d’Oa- 
iurio, qui sint p’v*s do trois cent mi iC, 
tout en étant favorables, du premier au

\a Temps n’ot pas d’humeur à se 
laisser morigéner par Y Electeur.

J1 y a quelque* jours, nous avons 
reproduit un article do notre confrère 
d't Kt&wa relatif aux ÎDjuatifiables dé­
clarations laites par M. Davies à To­
ronto.

I 'Electeur s’en c»t ému et a décoché 
au Temps des paroles aigres-douces. 

m j Ca dernier riposte en on termes :
“ Depuis quelque temps Y Electeur a 

souvent un mot à dire au sujH du 
T'inp* Dans un de .‘•es derniers numé­
ros il dit que le Temps u’est plus un 
journal libéral. Ajoutons que le Temps 
ii a Jtmais été libéral à la fst/m dont 
l’ccteud M. le dir-eoteur do 1 Electeur.

“ Le Ttmps a toujours eu scs idées à 
lui qu'il a franchement et haute­
ment ^exprimées. 11 ne b’est jamais 
occupé de savoir ei ses opinions plai­
raient ou ne plaisaient pas aux messieurs 
de Y Electeur...

“ Le Courrier du Canada a reproduit 
cet article (sur M. Davies) on approu­
vant notre attitude. Cela a offusqué les 
champions du véritable libéralisme 
j .i pontifient dans les colonnes dîdernier au convcmoiutnt .ibératdela . »i. •• • % •uei . > V- . • . vA,mnAui.n 1 électeur, et ils avertissent li Courriernrovinca.s8 divt.-aita, a caaqu. élection , . • « . < mY,, , ; de ne plus avoir a citer le Temps cornfédérale

Depuis la mort do >:r John nos core­
ligionnaire de a province voisine se 
sont ralliés petit à petit à i hoo. M. 
Laurier.

Nous l’avons fait voir en différents 
«temps par p'usieurs citations do leurs 
piioeipaux organes.

Aujourd'hui. le rai iement semble
complet.

L'Electeur donnait ensuite, comme 
preuve do son affirmation, un extrait 
du Catholic Register, de Toronto. Nous
citons :

44 Laissons maintenant j»aro!2 au 
Catholic Register, publié sou- U sur* 
veil la d ce de l'archevêque do Toronto, 
ei qui a fait tant de luttes mémorables 
r,our M. Movat et sir John A. Mac*y
Donald :

m 3 journal libéral, de plus,ils ajoutent 
que le Temps est aubiidiô par le parti 
conservateur.

Nous devons déclarer à notre confrè­
re d-t Qu.bec que le Temps n’est subsi- 
dié par aucun parti politique. Consé­
quemment les opinions qu’il exprime 
.sont celles de ses fondateurs et de nul 
autre. Y Electeur n’a qu’à porter une ac­
cusation directe s’il veut ajouter à sa 
longue liste un autre procès en diffama­
tion. Noua sa.on» tous que la plus forte 
moitié du temps de ce journal est prise 
dans la préparation de rétractations de 
scs nombreu-es calomnies. Il ferait 
mieus de fî tenir sur seigardea et d’a­
voir plus de touci de sa réputation.

“Ensuite, à quel propos vient-il nous 
dire que noua sommes aux ordres du 
parti conservateur ? Est-ce parce que 
dlius n’appuyons pas l’opinion erronée 
éinipe à lo;onio par M. Davies ? Faut- 
il, pour être dans res bonnes grâces de

nous garantit notro constitution ?
• Nous savons Y Electeur capable de 

bien dos ci,oses, mais nous hésitons 
encore à croire qu’il soit (}c l’école 
Charlton. Cependant, il serait bien 
aimable do nous dire s'il partage l’opi­
nion émise par 31. Davies au sujet des 
écoles.

Nous attendons.’’
Ji est évident que les actions de Y E­

lecteur no sont pas en hausse à l’heure 
actuelle.

Le Monde et h 'Temps lui font tour- 
à-tour la leçoa avec une ardeur remar­
quable, et la masse des honnêtes gens 
est soulevée contre Isa odieuses cam>Z
gnes de l’organe libéral.

Ce n’est que le commencement de la 
rétribution. .

Nous voulons nos droits

Sir Charles T upper, qui est main- 
u tenant virtuellement premier-minislro 
o va-t-ii essayer de passrr une Lt ré- Y Electeur, eaorifier aux principe u de 
11 paiatrk'û V Va-t-il engag .t hoo sut-* quelques esprits étroits la liberté que 
44 cèj eur cette question, après ce qui a 
*• eu lieu dans Îj gouvernement ? Les 
Cl honnêtes gens ce peuvent que se 
41 commettre difficilement avec les pro- 
4< jets du gouvernement à cotte hture.
/; Scs membres font discrédités et ri- 
11 dicules à 1a tâcc du pays..*

Cetto citation indiquait clairement 
que le Catholic Register était hostile 
au gouvernement et n’avait aucune foi 
en ses promesses.

O a conçoit quo, dans de telles con­
ditions, l’opinion du Catholic Register 
aujourd’hui ne saura’t ê re suspectée 
de complaisance ou dî partisannciio.

Eli bien, nous priorn Y Electeur de 
méditer l’article que vient de publier 
le Register, dans son numéro du 20 
février, sur la loi rcmédiatrico.

Nous lui tou met te np, en particulier, 
lea passages suivants :

i( Nous ne croyons pas que h fi esprits 
droits trouvent matière à critique dans 
le hill remédiateur, lu une première 
fois dans la chambre des communes, ie 
11 du coûtant. Nous donnons à doj lec­
teurs une analysa exacte de scs aisjo- 
titioDF, et nous citons textuellement les 
passages essentiels à i’intdligcnce do 
la mesure de redressement qu’oa est 
lur le point d’accordcr à la minorité.

>< i^e bill peut soutenir l’étude la 
plus approfondie, aCme de ceux qui 
«ont disposé» à critiquer, et à sa fioj 
même il réfute l’accusation que le ,gou- 
vernemeut a cntrc'pns iogiloier bur 
sijiüjet sans être parfaitement renseigné 
quant aux faits. On a f'iit tant de bruil 
avec cette accisalioD, que, maintenant 
que son inanité o»t démontrée, dous 
espérons ne plus en entendre pajh’i...

“Ayant scruté le bill aussi soigneuse­
ment que nous bavons pu,tous sommes 
convaincu que le remèi3 <st do nature 
à sauvegarder tous les droits dos auto 
xités provinciales sur 1 education publi­
que et en même tempi à enlever tout 
sujet do plainte à la minorité l Nous 
faisons appel à tous les xuciubrc3 du 
Parlement à Ottawa, sans distinction 
do croyance et de parti nous leur de­
mandons de mettre de coté dans Je débat 
«sur cette mesuie Luravisétb politiques.
Dencfct encore uiujb. 11'.nt encore 
poisible de donner à cette loi remédia- 
xrioe une sorte de caractère judiciaire.
...Les libéraux ont l'esprit SbStx large 
etassez juste pour adopter catte matière 
devoir. Lo Parlement cM en face 
d’an devoir JW*» faol-nncl qu’aucun de 
ceux qu’il a ou à accomplir depuis la 
confédération. Le pauplode Manitoba 
va dans une grande mesure, modeler 
t$a réception de cette loi sur l attitude 
du Pariernent durant sa discussion ; et 
eu présence d uno telle reapoasabilité, 
ï’aüoi tion du Bill dans un véritabL ts- 
„rit d'hoainoB d'Etat est la plus grand 
Lioniait que les Commune» da Oanada 
DQiBfcexit conférer au peuple.”

chisrno dans l«a éojl:s aubventionnées 
pa- l’Etat.

Mais qu’y-a-t il pourtant do ai extra-, 
ordinairo dans estte subvention de 
l’Etat aux écoles catholiques ? Est-ce 
une faveur quo l'on nous fait ? Ne 
payons-nous pa* les mémos impôts que 
les protestants et dès lors pourquoi 
n’aurions-nous pas le» mêmes droits 
qu’oax à cos subventions prises à 
même l’argent public, l’argent des ca­
tholiques comme celui des protestants ?

Le Globe ferait une b sogno bien 
pins utile à la pacification Ju paya s’il 
abordait les choses carrément et cou­
rageusement, afin d’instruire son public 
au lieu de h fanatiser.

La législation remédiatrice relève 
nos compatriotes de cette injustice ré­
voltante qui les foroe à payor pour dos 
écoles protestantes, puis elle leur re. 
donne lo droit quo 13 gouvernement ma- 
nitobain leur avaitenlové aussi, do se 
taxer pour maintenir leurs écoles. Si 
après cela eos compatriotes souffrent 
encore, co sora parce que vos amis les 
grits du Manitoba fermeront l’esprit 
à toute idée de justice et de fair play 
pour être deux fois rebV.les, rebellos au 
plus haut tribunal de l’empire, rebelles 
à la voloDté nationalo exprimée par ses 
représentants auxqueh les pères do 
notre constitution ont donné le droit 
d’intervenir dans les cas d’injustioe 
flagrante comme le cas actuel.

— Pourquoi plutôt ne pas s’entendra 
avec le gouvornoinont du Manitoba ? 
S’entendre avec lu Manitoba ! ! 3Iais 
vous nous dites en toutes lettres que 
“ Jamais il no donnera co que la loi 
demande, ” et c’osfc cela que nous 
voulons, nous, 03 que la loi nous 
accorde. Alors l’entente (si impossible» 
d’autant plus impossible que ceux qui 
exercent une infl ienco quelconque sur 
ces sectaires comme M. Laurier, le 
Globe ot tous les autres clnft libSraux, 
se doüQcnt la miinpour excuser Durs 
intentions.

L'entento était possible lorsqu’on 
] îilltt 1894 Sir John Thompson priait lo 
gouvernement Munitobain de faire ois- 
paraître les gritfs des catholiques. 
Maie Green way no daigoa Sîulement 
pas soumettre cet'e demande à la Lé­
gislature.

L’entente était possible lorsqu’aprôs 
1e jugement du Conseil Privé, lo geu- 
vernement féléral invita de nouveau 
les persécuteurs 1 rendre justice. Mais 
ils réfutèrent.

L’entente était possible enfin lors- 
qn’aprês ia dernière session, une deu­
xième invitat ion do régler oetto diffi­
culté à l’amiable fut adressée au Mani­
toba. Mais on répondit encore non.

D’ailleurs en suppposant que Ten­
tent 9 fut encore possible qu’effrirail- 
on ? On nous offrirait quelques minces 
concessions, quelques laveurs.

Des faveurs, nous n’en demandons 
point, nous n’en vouions point nous 
n'en ayons auoun besoin. Ce sont des 
droits qu’il nous faut, les dioits que Too 
nous a arrachés par l'hypocrisie d’a­
bord, puis quo Ton nous a retenus 
ensuite par la fores.

Nous no fomentons point do préjugés, 
nous ne soulevons pas de coïeies, 
excepté contre les traîtres, nous no 
demandons que ce que lous avons le 
droit d’avoir. S’il s’en suit une 
agitation ot des appels pa6sionné3 qui 
font peut-être craindre pour l’avenir 
la faute n’oa est pas à nous. Elle 
pèse sur ceux qui refusent justic3 à 
qui justice est due, et eib pèca aussi 
sur oeux qui les encouragent en les 
excusant.

Le Globe joue dans la province d'On­
tario lo même rôle quo eon chef, M 
Laurier, remplit aux communes. Il a 
pub’ié lundi un articlo pour établir 
que le but des auteurs de la loi dea 
écoles publiques au Manitoba a été de 
procurer une meilleure éducation aux 
enfants catholiques ; que 1a législation 
rcmédiatrico no reméliera à rien mai» 
que noui avons tout à attendre d’ane 
enquête, ot enfin que lo gouvernement 
manilobain s’ost toujours montré dési­
reux de régler cette queation à l’acm- 
b!o.

Et le Globe écrit cela sur un ton 
solennel qui suppose toute contradiction 
impossible ! Comment voulez-vous 
après ce]a, nao lo public ontarien soit 
juste à notre égiri,

Le sénateur Bjrnior a prouvé cuir 
comme le Euleil que réalignement 
donné aux catholiques manitobiins 
valait au moins, oui, au moins celui 
auquel les enfants protestants étaioÿ’ 
obligés do se soumettra. M. Dernier a 
Lit cotto preuve en chambro, et p.r 
tonne, soit aux commune*, soit au séna*; 
n’«i osé contredire son témoignage 
appuyé sur la bi, la statistique ot las 
déclarations do citoyens protestants qui 
préféraient les école» catholiques aux 
écoles protestantes. Cette preuve a 
ete faite il y a près d’un an et qui a 
osé la coatroiirc ? Un certain M. 1 
Wado a encombré lo Globe d ) sa pross 
fanatique, mais qu’a-t-il prouvé ? Bien. 
Il n’a réussi qu'à démontrer la petiteaso 
de son esprit en so ftLohmfc tout rouge 
parce que Ton 03Ait enseigner lo o&thé

Ontario et Québec
Au point de vue financier

La Gazette, do 3Ioitréal, Lit juste­
ment remarquer que lo gouvernement 
d’Ootario n’a aucun droit à b réput a 
tion do supériorité administrative et 
financière dont l'affublent si généreu­
sement ses amis politiques. Lo pubüo 
qui, on général, prend les choses sous 
109 couleurs qu’on les lui dépeint, croit 
à cette bonno réputation, paroo qu’il y 
a depuis locgtemps au crédit d’Ontario 
un surplus à même lequel le gouverne­
ment cache ees déficits. 3Iais quand 
oa va au fond dos choses, Ton se 
convainc facilement que <;tout ce qui 
brille n’est pa9 or ” et que, pour sa 
part, la province d'Ontario, financière­
ment pulint, est loin d’ê ro aussi en 
avant de la provinoo de Québec quo 
Ton voudrait le faire oroiro.

O a objectera pout-étro qu’Ontario, 
n’a point de dette, tandis que nous en 
avons une très forte. Cet argument no 
vaut lien,pour 1a Innno raison que tout 
ce qui se fait aveo l’argent du gouver­
nement ioi, so fait à l’aido des octrois 
municipaux dans la province tœur 
Aussi, la dette de» municipalités dans 
Ontario dépassc-t-ollo énormément la 
dette des municipalités do notre pro­
vince. Et puis Ontario n’a rjonné que 7 
millions en aide aux chemins de for, 
tandis que Québec a payé JG million» 
pour le même service. Do là la (jette 
qui absorbe chaque année $1,4SC,6G0

d’intérêt. Mais, si Ton déduit ce ohiffro 
incontrôlable de la dépenso totale, il no 
roato quo $2,739,G17 pour les frais des 
•lifferenU services publics, soit un mil­
lion do moins quo dans Ontario.

Ontario a eu un déficit de $170,000, 
l’année dernière. Québec serait dans 
Tère des surplus, hi nous no devions 
point payer cinq années de folie» inom- 
brables et inexpiicablï».

Sujets o'eTeoitations
XVII

L'Electeur, après avoir reproduit 
l'article doctrinal do 31. Tabbi L?.-Ad* 
Pâquefc sur l’intervention épiscopale 
dans la question scolaire, s’empresse de 
mettre un bandeau sur les veux dew

»oa rédacteur ; puis co dernier do 
critr à tue-tête : “Ejooro un peu do 
lumière” !

De U lumière, aveugle volontaire ! 
Faites donc tomber co bandeau de pré­
jugé politiquo qui vuus obstruo la vue, 
et le soleil de l'évidence vous crèvera 
les yeux.

Les évêques ont-ils, oui ou non, lo 
droit d’intervenir dans toute question 
ayant un côté religieux ? AI. l’abbé 
Paquet, avec T approbation do Monsei­
gneur l’Administrateur du diocèse de 
Qaébec, nous a démontré qu’ils ont ce 
droit.

Ce» mêmes évêque» ont-ils le droit,on 
fiomblables circonstance», d’imposer lour 
manière de voir aux fidèles qui leur 
■ont soumis, électeurs ot député» ? 
C’est uno conséquence rigourouso que 
vous ne pouviez nier.

La question de» écoles catholiques 
da 3Iauitoba if est-elle pas assez reli­
gieuse pour justifier les évêques d’ap 
prouver le moyen qui leur paraît le 
plus propre à rendre justice aux oppri­
més ? 31. l’abbé Pâquet, encore appuyé 
sur le senti ment* de foi évêque et de 
l’épiscopat tout entier, nous en a fait 
la démonstration d'une façon sans répli­
que.

Quelle devrait donc être, après cela, 
l’attitude d’un journal vraiment catho­
lique ? S’en rapporter à la dirention 
épiscopale, travailler dans le mê me 
sens que les évêques, et s’efforcer de 
mériter par là, au mémo degré que les 
conservateurs, les remerciements et les 
éloges qui seront justement décerné» à 
ce» derniers, s’ils réussissent à faire 
adopter par ie Parlement uno loi répa­
ratrice satisfaisante. 31 ais non, c’était 
trop pour 1a vertu libéral». L'Electeur, 
resserrant davantage l'épais bandeau 
qui lui oouvro les veux, demando de la 
lumière, et, en attendant, il »*en va 
orrant dans le tortueux délaie de so­
phismes ot de paralogismes filandreux 
qui ne pouvant que l'éloigner de nlu- 
ou pli» du centre des lumière®
pour toito âme franchement et sincère­
ment catholique : Tcnicignemont et 
la direction do l’autorité ecclésiasti­
que.

________  U y ermite.

Les ecoies laiques
! ,. — .

Voici uno petito Bta'istique oppor­
tune à connaître, maintenant que le 
gouvernement Manitobain songe à éta­
blir des Ccoles laïques, o’est-à dire, sans 
religion.

Lo tribunal de la Seine, en France, 
où se fait l’épreuve do ce genre d’édu­
cation, a eu 1\ curiosité de bavoir où 
le» familles qui voyaient lui demander 
d’emprisonner leurj enunl^los avaient 
fait élever. Voici lo résultat do cette 
enquête. Sur cant, 11 enfants ont été 
é’evés dans le» écoles congréganistes et 
b9 dans les écoles publiqaosou laïques, 
c’eet à-dire sans Dieu et sans reli­
gion.— Cnii ers du 2 févriers 189G. 
Edition semi-quotidienne.

VltîGT-HUIT PRIX
Succès des Oblats de Marie Immaculée

à V Université Grégorienne d* Rome
U rade?, 30 à savoir :
1. Bachelier on droit canon.
3. Docteur», G iieoncié», 9 bacheliers 

en philo ophie.
3 Docteurs, 2 licenciés, 5 bacheliers 

en théologie.
• Prix 28

2. Prix (ex-æquo) de languo hé­
braïque.

2. Prix (ex rcquo) do langue ara- 
méftQLe,

1. Premier prix (ex-aquo) ot 3 se­
cond» prix (cx-icquo) cTliihtciro cc- 
oléhiastiquo.

2. Seconds prix (cx-æquo) do théolo­
gie dogmatique, cour» du matin.

1. Premier prix (ex a quo) de théo­
logie dogmatique, outra du toir.

3. Premiers prix (ex æquo) et 2 se­
cond» prix (ex-ft-quo) de théologie 
dogmatique, couia du matin, 1ère 
année.

1. Premier prix ot 2 sccqrJ» prix 
(ex-mquo) cours du soir, lôro année.

2. Prix (ex-æquo) d'archéologie 
chréD.cnno,

1. Premier prix (ex æquo) en droit 
canonique.

1. Premier prix (ex-æquo) et un 
Btoond prix de physique-chimie.

1. Premier prix (*x æriuo de phy-
Hiquo-mathémuiqu j, A

1 Second prix (rx-æquo) de iogiquo 
et de Métaphysique générale.

2. Sooond» prix (ex-roquo) do l’Aca­
démie St-^homas.

A ce» 28 prix s’ajoutent 32 noce sait», 
35 mentions très honora Mes et 20 men* 
tioos honor» blés.

Total 145 nominations.

A MM. les membres
— DU -

— BT AUX —

Communautés religieuses,
REDUCTION CONSIDERABLE.

Itemise veritable île

15 0|o
A LA LIBRAIRIE

Montmorency-
Laval,

A l’occasion de leur déménagement du

No 28 AU 46,
Rue de la Fabrique,

Four un mois seulement. 
Sur les objets propres au culte catholique ;

CALICES,
CIBOIRES,

OSTENSOIRS,
BURE T T E S:

ENCENSOIRS,

Bénitiers eu fonte émaillée, 
Boîtes aux Saintes HuIIsb, 

OUNTODEN ,
S«T5 DE OflANDILLIEK* d’AüTEI-S,

CHANDELLIERS D’ACOLYTES,

Candalabres
En Cuivre et en Cristal,

L VMINAIRES
Ea tout genre, appliqué»,

FLAMBEAUX DE PROCESSION,

Verreries ! ! !

CIIISMII.
Chasubles

Dj toutes qualitéa,

Dalmatiques,
Chapes,

Voiles huméraux,
titoles

«

Cordons d’aube,
En Soie et en Fil,

Croix de chasuble, 
Orfrois,

Damas,
Moire-antique, 

Drap d’Or,
Bas d'aube,

Rochets,
Galons

d’Or et dfArgent,

Franges or ou soie, 
Tule brodée Or

Pour Jambrcquins,
CHEMINS DE LA CROIX, 

Canons d'Autels5 
Nouveaux Missels

et Bréviaires,
Signets %

Fleurs doiécs pour autel,
Statues en tout genre, 

Harmoniuic-orguo d’AIoxtndre, Pari*.
t^Uno vièito eit instamment solli­

citée.

* EN^ VENTE A LA

LIBRAIRIE * mil

Pruneau

o 28,
Bue de la Fabrique.
19 fé7rlerAU95—

UHfiES A VENDRE
*•»>> • — ■■ . ■

BEUX MAGNIFIQUES TlRElfl 
•d parfait o-dio de enltuie il* 
ta6cb pràe do l'IgUie da Cap 
Santé. Ocs Urm font bien bâV 

tiee qmalioru, frac g» b, étables, silos. Il y a 
deux naifQQi sur oes terres, dont Pane es 
louée à la bourrorlo du Cap Santé, etc,, et eK« 
mesurent quatre-vingt arpents do profondes 
par'trois arpents moins deux ytrehes.de largeur 

Coalitions fit*Ito.
S'ftértJieri »

L1ANDR& FRENKTrE,
Gap Santé

Rappelez-vousf riih Viïttlïtirciivlr.tiÀ^
™ * lu n/ala frrtI/1. .f /.La. luCOS

Instructions 
pour l’emploi

de la

a'iHjele froide et faltae la chauffer 
en nsêneo tempe ^ue la poele. Lu
Cottoleao;prodult lee meilleure rê- ■ 
eultate lorsqu'elle est tpSe cheuUe, maie 
elle arrive au point propice plue vite 
que le ealndhux at il faut prendre 
garde de ne la pae laleeer brujer. 
reconsait'’qu'elle eefaetes chaude 
lorsqu'elle brunit dâlleatemem an 
petit xnorcirau de pafn dans une demi-' 
minute. Suives cee Instruction ea 
employant, la COttolene, et. vous 1 
n’aurox plias JamàVé de*àeindoüx Qt.ti» | 
votre cuisine ni dans votre maucci. 
La véritable Coltolene ee vend par­
tout en seaux portant la Marque de 
Fabrique "Coltolene” aveo une tête 
de boeuf dans uuo couronne de fleure 
de cotonnier. Hur chaque seau.
Thd N.K.Falrbank Compsiny, 

Wellinften end Ann Sts.. MONTREAL

JDe la célèbre maison fo

WATBROUS de Biantford, Ont.
XNGIN3 on AM PIONS M de fl à forces.
INGINS “ AUTOMATIQUES ” de 2S i 7Ô forCM 
ENGINS h Ligne Druito, 40 A 150 forces,
CIIAUDIBRIS etationnairoa. OUAUV/IERE3 loaonotlrei 
ClIAUDIEKIS i Toi. J. retoar «t à & a

pojr»S °1 Ck*"',Wm 00"bi,‘4'■,* P')fta'jr*’ »«« «u iur d. .tlld, d. « k «
POMPES l vipeur pour isesniies, de p’.UMJurs irranJenw

-°

aillcura d.m U p.-ovinee. mu"our* >lr '• mirais, et .1, n’ont pa, l.ar p«.il Uhri^ud.
42 4 Bir<,0‘UI Wn4liOT^ •' "’*teroa, ” do différ.aU« Kr.nJ,ur, ...o BoU d. 3« ».

^ 3 Scios de l) pouoe».
«aCULVUl A laites et Uolter ornbiaîs, aroj i 

12 pei pair ooupor la Ut te.
Ç°Qr cml,ttquetter et rogner ï/s lattes. 

rLA.\ h'JKS de toutej grandeur* et capacités.
PLANEURS et enibouveleurj combinés.

PT AVRTTRq «* »• n pi...nM> ,, r> FANEURS et e nbjuveteure ot mooltaff oomMoék.
railler le bois. * ^ ? Pûney et onûa toute sorte d« machinerie* pour Ira-

'tî '”,î0l°8' Inj«=u'urj En.btfant.ni».
KIGOLATLURS • »ickonng , courroie en chaîne •• Knart ” etc eU.

à ville sont respeotneusement invités do venir noua voir ot nows moue Urm mn pUuirdel.nrmmtr.rn.tr. STOjk UK MACÜLVBHIB43 ,ui Ht mItat.n"ÎT U VlJ 
t de ce genre que l'on puisse voir dans la Provinoo. * maintenant le pla

GEJRA.ISIT

W. ,A._ ROSS

deux sn.ei de 16 pas p^ar b>!toret 3 ««loi dt>

plet eosi-

tX asvesbre 1814—lj*
78, RUE ST-PAUL,

Vous don. tCS cheveux, autrefois NOIRS ou BLONDS sont 
devenus prématurément gris, lisez attentivement les 

_ témoignages importants qui suivent.
TÉMOIGNAGE DE O. N. mECHETTE, Ecr-,

L. JtOBITAILLK, Lcr, Pharmacien.
Cher Monsieur.

I’erinettez-mol de vous offrir mes féllclln- 
tlonenu sujet de votre excellente préimrat Ion, 
le RESTA!*» ATKUlt DKKORSON, dont J'al tu 
occasion d'apprécier li s effets tout A fait mer­
veilleux. Sur la recommandation d'une per­
sonne qui h’en servait. Je me procurai une 
bouteillo de «e Restaurateur, pour voir kMI 
aurait pour cfTet d’arrêter la chuta de men 
• heveux qui tombaient rapidement .J*en «Vais 
A peine fait dnu à htx applications que mes 
ehevctix cessèrent do tomber. Je reeomman­
derai certainement av«c plaisir lu RLSTAIL 
RATKtIR PE KOHSON à toutesporkonaeM souf­
frant du ttiAïus lucuxiYéalt'Ut.

Bien A voue, O. N. FRECHETTE,
Représentant U maison Gould ot Fils,

Montréal, 21 nove inbre IhW.

T ÊMOIGNAGE DE Gif ARLES TEI.LTER, ÉCB, 
MARCHAND. ST-FÉLLX DE VALOIS

TEMOIGNAGE DK M. LE NOTA IRE U. TJPPÉ, 
ST-JKAN-UE-MATilA,

Représentant du Comté de .Toilette au 
Parlement Fédéral

li'tir ™,^âr'^r,ÎSfiîdW1«?,x •’

m» £'b,onT"Hrp"" <lu«ÏÏLWÏÎS::
pl-n,ltrcj'êune;“o:mn° °""3 ,e

Mu« 4<llPl'OIlr .... :2» Mes’Cheveu x tomba lent de mil h loi- !
Hirtn ne .le com mettrai iin itlv ^'tnp»1T K17 ! ’ liï.’ lini’wf.V '«I tlK-i J.l .. II/. . J/* h'nv/tlu • .xAUUA

employé la moitiéd'hoe boute!» 
fcOrciK de lumber. Aujourd'hui tfo’ilA

tiennent »• mlou\«|Uejatnii‘ * M11'* cla*eu. 
Mu femme qui .-.icTrnil d À% 

trient'* chute de chc*\eu* •, u Inconvê­
lai.ratour uvoc un h ma ^ .1 * a,l»b>yC le Iles- 
mhni. »45S tou.) uiiaitLfuiti.iiul*

°n fait trsaçe depuis nlnslenrq années dans ( f*.bJ àURA'î t.fli tu, 
ma famille du RESTAURATKUR DE B-nilgmcnc. .;rSle ,
pour la chevelure, «t fon ko trouva '-«••*©» Cheveiu, >x.a». Vu.,
>oiih ions rapport-de hou cmr.lui Von-** .,ir- veau eltrè»vlgo»'.euxment ceFestnuVa our f uu h*»x çljev;.,v .% En nutr^ment ceFeMnur* our y »;,» fcft* clKV'
leur couleur «u*Vaiuis I* t-u prévu ».i .. chute et favo»t*o\cufcroi'“,.»iH M. b.: ivm»j mot if hksïaÇ A.TKua :: .“son 
tion "part-x. 11. n.;c ». pour the vio x.

Bt-JOAn-dc-'ÎHtb'l IjJnliVlèl lViti • “* P<

' I '•‘■II»' I
lu Niiltu la chute 
|KiuM»ur de nou-

Unïiuzll'^Vk^T vïr^1 atUim. rl*<lf;«*'»s men- 
mit oie iateto r,,: HOHSUMITaî'*a ill ,lurT. vnil,,,onL aduii-lard 1 b disparuiHHcnt pui

*1 ™lxdo Valois. 1, S
l.tL Kl;STVUUATEUK DE RoCSOX EST EN VENTE PARTOUT

A 5Q cis b bousilla.

VINS REPARATEURS
DU CÉLÈBRE ]

Dr DEBREYITE
CPsr nno faveur toute spéciale nous sommet 

ao^ellement LES SEULS OONOBRSION, 
N AIRES en AMÉPÏQirR pour la rente des

PHEPARkfl D’APRES LA 
RECETTE DU DOCTEUR DHBRBYNE que 1s 
Grande-Trappe compta près d'un domi-siècle aa 
ho » bre de see religieux. .

Oes vas don viennent tout partioulftremont 
aux enfanta et aux vieillards, aux convalescents

4C'i&fJ?1 U maladie el dons loué lei eu eh L18 TONIQUES et LES M CONSTITUANTS sont indiqués. hS ,lS*

: *1’001» boiUIHo.
VIN PHOSPHATÉ '' f0rllflM‘ Sj* H

e,pr

LM RR. PP. TRAPPISTES,
20 dée. 1815.—3m. O^Ï.Qai

J Asie des célèbres, tabacs
— DE

JOSEPH COTÉ.
te plus grand, spécialisé de 

tabac oanadien de la 
province de Québec*

j

I S A U AO lortM.| S a «AO noir .a plug 1;5 à fum.r, «t à 
U ehlqner.

M, COTEa »«nains un * ei*artl •

sjsisswwaga- ,a°* a xa»«.
366 RUE ST-PâUL. PALAIS*

QU «xko.
rft^one 47S.

H llpj• t •

15
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Le OourrÎPir du Canada,'Samedi 22 Février 185 * •“TV r-' " ■* ‘ 'il**'*

JEAN
U MELLE- DOUTE C0HBU1SAMT LU CELEBRE SUM

LE ET A.PME3 JEUDI,' LE’2 J AN /IER 1896, lu train* partiront du Terminai ru® St-André
J«téo Loulee, Québec, et arriveront comme cuit :

DEPART DE <|UISBEO

7<StO!tt« IU»« Express diroot, Lundi’et Jeudi, arriro à
Hoburval à 6.65 p. nu, et 4 Chiooutlmi 
4 y.fo p m

4 15 ps BU «a Malîo'locMo tous les jours; excepté le Di­
manche, arrive 4 St-Raymond 4 6.37 p. m, 
etho'rondra jusqu’4 la Rivière 4 Piorre, 
le Mercredi rft Vendredi, y arrii 
8.20 p. m.

ARRIVEE A «IUEBECJ

U OO »• Ma* Malle localo partant de 8t-Raymond
6.16 a m., tous les jours, except* 
lUmminhe. et unrtant do la Rivlô

H.05 p<

Mardi et Samedi, arrivant 4 Québoo 
8.05 p. m.

les trains voya-«nr la division des Bowes Laurentldos, 
Aï. .»tt : l’Bxpron diroot p.

QVE6EC & LAKE ST JOHN RAILWAY»
The Ht<* Rouie le the

^ar.famed raoucnay.

train local part de la Jonction fujiere a r»n« u o.v« 
ï Meroredi, Vendredi et Samedi, arrivant 4 la Jone-

4U.02O. m. Départ de la Jonction Garncuu 4 ^ le Lun^ Mertredi, Jeudi et Vendredi, arrivant 

la Jonction Rivière à Pierre 4 5.60 p. m.

lû minutes an Lae Edouard pour prendro lo lunoh.
fon^ nwoordement 4 Chicoutimi, durant la saison de> touristes, avoc Iob bateaux 4 

______ ..m.iPtitAiiuA. Caoonna. Miribulo et Üu4Lm. Tin vnrmrh /»5r/*n1nlr.» par voio
forêt* 

revenant 
continuité

de «rC^ère classe, au prix d'nn simple parcours de Québec 
r«d d. 0^rlo.ordrg-Ouo.t toi. 1« Bornai., boo. pour rovouir j»

4 toutes le?
rt.Uoru .a nord do Otarlcit,."**»--------- ---------------------------------------- ---------------------- jtnqQ’*a M"dl

*°toS»U.nU« Urw. k Tondr» pu lo flor'Wemsnt (tens îotoIKo du Luc St-Je.n, & do. prix

*#UeKmrio do (or tron.port.ro lo. nouTooux colon. ^ '»«« « ano quontlt* limité, de

tear» sffot» do minage, QKA'rra,A™2m« rotoouo offert, i. ooax qui étob'.inent do» moulin, ou ôrljV3 Induttrlee.
On proouror de. billot, do pLuogo chor R. M. STOCKING, vis-i C?* l’Mtol St-Loul., ou

t,o£in VronUnoo. et on buroou du Pneiflqin. No 4, Ruo Fabrique.
^ Agent Général, Fret ei Pas. J. G. SCOTT, Secrétaire et gérant.

Que^ Sl Déoembre 1896.

7.50
14.30
17.00

JSwriB J19JerJatarcoloolal
U ot oprl. LUNDI, te » SEPTEMBRE 18*5

lo.troln.do ooobomindo for circuleront tou. 
Jm Jour., (dimanche. excepté) ooinme »uit.

Le. ftrntuo «otu.ront M»l« 
A.oommodation pour Riviiro-du-Loup

AeeommWation pour Rivièro-du-Loup...
trains arriverons « x.6vle 

Aeeommodation de la Rlrière-du-Loup... 5-30 
Express direct de St-Jean, llaliuz e

Sidney, (lundi excepté) .JJV li,UÜ
^Looommodatlon de Campbellton et Ri- 
.0 rière-du-Loup........WiT’ïYin ïrl" laihiera

'Le train arrivant 4 Lévis à 5.30 hr*. laihsera 
Ririèro-du-Loup le Dimanche soir, et non lo

**L« fhoM de. trains exprès, .ont <dl,r*i4 
l'électricité et chauffés arco la vapeur de a

l^ïcuii 1<* trains circulent d’après U temps dn

proouroro de billot» ot de. infonnarion.
i propos do 1» toIo, des toux do fret et do.
maasarers. en s’adressant 4 Tpawago , D E mcdonao,
JD. POTTING ER, Agent Local de Québec*

Nurintendant en chef. é9 ruo Dalhousie,
Sureau du chemin do fer,

M rsm

tûl lirièh? 4
Tmrni *hs 14 OCTOBRE 

D Commençant et après LUNDI :
1896, lei trains circuleront oomme ^ ^

ENTRE QUEBEC ET STE-AN 
■LA SEMAINE

déport d. Québoo Arriréo b Ste-A. '°*

fcX.65 a. m.
6.16 p. m- 

Départ de Ste-Ànn*
6.46 a. m.

11.60 a. m.
12.19 p. m. ___

- LE DIMANCHE

9.00 a. m. 
7.20 p. m. 

Arrivée à Quél ec 
6.50 a. m.

CHEMINT IDE EBE.

QUEBEC-CENTRAL.
<t v m- v

Routo directe pour New-York,Boston et Portland 
ot toutes lus cités 'lo la L7&uv''llo-Angleterro.e
Sculo Hgno ayant des chars dortoirs, ohari 

parloirs ot chars direcls entro Qnéboc, Biston 
Springfiold sans ch mgoments.
Ouverture de la nouvolle route entre Mégan­

tic et St-Jcan, N.-B.

LE ET APRÈS LUNDI, 14 OCTOBRE 1895 

J>s trains circuleront comme suit :

Allant au Sud
IMPRESS—Départ do Québec, traverse, 1.29 

p. m.
Départ de Lévis, 4 2.00 p. m.
Arrive A Tring Jonction 4 4.05 p. m. 
Arri.e û Jonction Oudswell k 6.36 p."nr. 
Arrive a Sherbrooko 4 7.50 p. m.
Arrive 4 St-François 4 4 25 p. m.
Arrivo 4 Mégantic 4 8.15 p. m.
Arrive 4 Boston 4 8.12 a. m.
Arrivo à New-York 4 11.33 a, m.
Arrivo 4 Portland à 8.25 n, tu.
Arrivo kSt-Joun, N.-B., 4 1.4»* p, m. 

Chars parloirs de Québec 4 Springfield, se 
raccordant 4 Sherbrooke avec les chars Palais 
Pullman pour Boston. Servico direct de char» 
entre Québco et Boston.
ACCOMMODATION.-Quitie Lévis 4 11.30 p. m- 

Arrivo k Dcauco Jonction 4 £.40 a. tu. 
Départ de l.i Dcauco Jonction k 3.45 p. m. 
Arrivo 4 St-Franyois 4 4.25 p, m. 

MIJOTE.—Départ do Québec, traverse. 4 12.30 
p. m.

Départ de Lévis 4 1.10 p. ni.
Arrivo L la Bcauco Jonction 4 5.30 p. 
Arrive 4 St-Franfiois, 4 6.30 p. m.

Allant au Nord
EXPRESS.—Départ de New-York 4 4.00 p. 

Départ de Boston 4 S.00 p. m.
Départ do Portland 4 5.55 p. m.
Départ do St-Jean, N.-B., à 4.00 p. m. 
Départ de Shorinrooke 4 8.00 a. m. 
Départ do Dudswell Junction 4 9.00 a. m. 
Départ do Mégantic 4 7.15 a. m.
Dépait do Tring Jonction 4 11.50 a. m. 
Arrivo 4 Lévl« a J.55 p. m.
Arrive 4 Québec, travers, 2 00 p. m.
s  aA w. a »1 ,«R Tl Ali VtwS

uL

m

(Samedi exepté) 1--» p. m. 
(Samedi seulement) 1-25 p. m.

Départ de Québoo 
7.65 a. m.
2.00 p. m.
6.30 p. m.

Départ de Ste-Anne 
6.46 a. m.

11.66 a. m.
; 4.00 p. m.

Arrivée 4 Ste-Anne 
9.00 a. m.
3.05 p. m. 
6.36 p. m.

Arrivée 4 Québco 
6 50 a. m. 

12.65 p. m.
6.05 p. m.i)^ 4U #

ENTRE QUEBEC ET ST-JOACHIM 
Blpart d. Quebec le M.rdl et 'e BameUl b 
it J! m . arrivo 4 St-Jeachlm 4 7.35 p. m.

* Départ de St-Joachiin le Mardi 4 11.M *

•çu 4 la de Qu6beo» lo Mardl 

^*Vout toutes^nfor mations s’adresser au Surin­

er t uvïviî » W. R- RUSSELL,ï. J. W* Surintendant.

26 mar.l90è.

Je le veux tien.
Si vous 

lade s’il
demandox 4 un ma 

muo . veut être guéri, il 
vous répondra infailliblement: 
LjB le veux bien.” Vous tou. 
Mui êcaffrox, voulex-vous fitro 
guéries. Si vous lo saves, 
îaohes avoir rooonrs aux fa-
Îmux rendes sauvages do J.
E Y. IUcioot, qui ne jopt corn-^qu.d-lmrb.^ta.raenjjL
Ils sont d’uno •mcaolto toll 
qu’ils cuériwent indistincte 
ment toutes los maladies. Il n y 
m a pas qui leur rériste. 
Teutoa infailliblement sont dé| 

par l’nsago do ses rtmè-
des«i le nuVedt com*

1111U M U»fv,cyi m vv p. lu.

<^ars dom irs et parloirs do Boston ot Spring- 
fiold, Sherbrooko 4 Québec 

LCC MMODATIGN.—Départ do St-François 4 
6.30 p, m.

Départ do in Bcauco Jonct., k 6.46 p. m. 
Arr;ve 4 Lévis 4 9.20 p. m.

UTXTE-__D^Ptrt J° St-Frunçois à 6.00 a. m.
* Départ Je la Beauco Jonct,, 4 7.10 a. m. 

Arrivo 4 L^vis 4 10.15 a. m.
Arrive è Québec, traverse, 4 10.30 a. m. 

AT B.- Los eonrois d’accommodation quittent 
Lévis lo* dimanche soir au liou du samedi. Tous 
les autres convois circulent tous les jours, le
dimanche excepté. ,

Les convois express quittant Québec le 
samedi no no rendent qü’4 Springfield lo di­
manche matin. a •

Los convois arrivant 4 Mégantic lo samedi ne 
ne ao raccordent avec les convois pour St-Jean, 
N.-B., que lo lundi matin.

RACCORDEMENTS.— A Lévis et Harlaka 
JonctUn avec l’Intorcolonlal, do tous los points
de l’Est. t , ,

A la Jonction de Dudswell aveo lo c.ictuin de 
fer Maino Central pour Portland et toutes le» 
«miroita du Maine.

A Sherbrooko avec lo Boston et Maino pour 
Boston, Springfield, New-York ot toute» es 
autres cités do la Nouvello Angleterre.

Le parachèvement do l’onibranchemen. de 
Tring ot Mégantic ouvro une iirportr.nto région 
do la province, ot donne au Qu bcc Central U 
toute la plus courto au Lac Mégantic, et pru 
raccordement avec lo ohemin du Pncifiauo, ot 1a 
touto la plus courto pour St-Jeaa, N. B., et 
toutes les provincos tnaritiinoa.

Pour autres informations, s’adresser aux 
agonts do la compagnie, 4

TELEGRAPHIE
Les ministres

Les banquiers se plaignent 
de la loi des successions

Diverses entreprises en /a- 
veur de la colonisation
Montréal, 20—Les miniitrofl provin­

ciaux ont Al6 assiégea,ça matin,par une 
foule do sollioitours.

L’u-ao des plus importantes déléga­
tions était celle des banquiers qui se 
composait de MM. Geo. Hogue, fr. F 
Cloufiton, T. Wal fers tan Thomas, À. 
PrendorguHt et H. Stegmon. 
t^Ocb messieurs so plaignent que la 
loi provinciale dos taxes sur lo» succes­
sions frappe à la fois les résidents et 
ceux qui domourent à l’étranger. Pour 
ces derniers, qui eont porteurs de stock 
•io banque, la loi est injuste, parce 
qu’ils sont taxés là où. ils demeurent et 
on cetto provinoe. On 60 plaint aussi 
quo les dirootours do banques sont tenus 
pirktloià voir à oo que la taxe 
toit payée avant que lo transport des 
actions puisse être valide,do sorte qu’ils 
font les fondions do percepteurs des 
taxes.

Lo procureur général a promis do 
prendre la clioao en t éric use considéra­
tion.

M. J. Ro.Und ot le Dr Jacques, de 
ootte ville, fondateurs des tides do la 
Sto Face, ont eu une ontrevuo aveo 
l’honorablo M. Fiyon, au sujet de la co­
lonie que co dernier bo propose do 
fonder dans le Nord. M. Flynn a pro­
mis qu’une partie du oantoa Turgeon 
serait réservée pour les colons quo lo 
Dr Jacques d rigerait vers cetto ré­
gion. #

M. J. P. Rolland aauaû demandé de 
hâter l’arpcntago dans la région de la 
rivière Macsza, an nord do Labdlo, ce 
qui sira probablement fait.

31. Parizeau, M. P. P., le Rév. Mos- 
siie Primcau, de Boucherville, et MM. 
Delorge et Yinocnt, représentants des 
oorclcs agricoles du comté de Boucher- 
villo, 6ont venuB voir les ministres, au 
sujet de 1* fédération drs bons chemins 
qu’on est ù organiser pour lo comté de 
Chambly.MM. Taillon et Beaubien ont 
rcçi h députation et ont promis d’étro 
présents ù uno assemblée qui suru lieu 
4 St Hubert, le 9 mars piooitain, pour 
faciliter l’œuvre.

en

eoanUant
kritOQ ail 4t4 parn
itpai. N’onbH#*pa»ou p».
It pM da r«c«arir 4 cm fame 
ilia toit la «anit do vo« « ..
hos qa’lla n® a® v®nd®nt au'l Qu<b‘,° *
p« da groi Sanvage, o eit-4-dlro ehe«

j. JB. P- Haricot,
No 26, ra® Bt-Joi®pk, St-Roch. Qaél »«<t 

26 Jaavï®r 1895— lan.

R. M. STOCKING!" 

Atfcnt do la cité *'l du district,
32, ruo St-LouLe.

FRANK GRUNDY,
Gérant Général.

J. JB. WALSH,
.* ra^sAtfcrm.

VIENT DE PARAITRE.
Uno nqnvall® brocluiro intituléo : iSViinf-in- 

toin* de J'adou*, par'lo R. P- “Frédério t do 
Ghyvold®, O. S. F.

35 pages aveo le vrai portrait da saLit.
Prix do l’ouvrage 10 cts.
S’adreuor tus bureaux du

Courrier du Canada.

tiirotj-jj) a St-Anloine de Padous

Dix MTGitatioDi ont été fai tas an 
conséquence dti derniers troubles à la 
saila du oonfeil.

Los jugoments sur les quatre brofs 
d% Quo Warranto vont rendre la poii- 
tion instable pour les partisans du se- 
o ré taire Yer mette qui sont maintenant 
en minorité dans le conseil.

La Cour en rendant jugement a été 
très sévère pour Ht:permette,à qui elle 
attribue l’état do choses qui a mis la 
paroisse sebs'dessus dessous, et va cau­
ser la ruine do plusieurs do ooux qui 
eol8ont faits ses instruments.

Ü1 y a eu grando réjouissance à St- 
Lambert quand a été lae la lettre do 
MM. Bsllcau, Stafford <£ Belleau, an­

nonçant le résultat des quatre procès ou 
ooDtastation.

MM.Ls Lemieux et François Pelchat 
qui oat soutenu • depuis le oommence- 
ment la lutte pour la graudo majorité 
des contribuables ont lieu d’Ôtre fiers do 
leur suooès Et la paroisse leur doit de U 
rectûnaisiaooo.

Chambre des Communes
Ottawa, 21. — A l’ouverture de la 

chambre, oot après-midi, Thon 31. 
Foster a proposé que les débats sur la 
srcondo leoturo du bill romédiatcur du 
Manitoba, oommeDOônt mardi lo II 
mars pour se continuer do jour on Jour 
jusqu’à la fin.

L’hoo. 31. Laurier dit qu’il n’a pas 
d’objeotion à la motion, pourvu que le 
lundi soit consacré aux affaires dos 
df putés.

La motion t?llo qu’amendée est 
adoptée à l’unanimité.

Puis lo.débat sur lo budget continue 
jusqu’à 12.15 heures du matin entre 
MM. McDougall, 31c31ullcn et 'Perry, 
M. Smith a proposé l’ajournement du 
débat.

NOUVELLES LOCALES

CURE YGBRSEin
nig <; for ail miw.? 

nrhi discharges, and ou: 
luflarn:natlüu, irrltodan

*t ulceration ol su- 
iicEraNSCniwiCfiOo. mus membrane!», i am-
;4c».W<arai u5:riDe'“'

or poUonons,
Sold by «mariât»-

Circular »ont uu

’qUHK
lo.r.nl«wl 

. va «trUiur
[l'r^uDli «ïiiUCifB.

r l’nbbf* IL
Uflniaarre, L, T-

rJ(nrou)
h bi-Antülu«! vT,1 ^ C/vui*rcdui u. 
\u'ot/*.-2e ériKjou ftiignmAtôo ; WOb-^'. 

lîi-32 petit Jc^.s-nimrouvé par NN. bù- 
^«ln. Labrocquo et Blais.

ru vôiTi ° à Québco Chez tous les librai- 
ri:. A Moi» réal chez tkidlcux ^Doromo; 
l!m,6uüU ou Séminaire ot à l’Hétol-

Prix : ion v. 31» 10.J» o*- lc 00’ 13 ex

$1.50 ; roxomNftlro 15c.

Imbroglio_ Municipal
A St Lambert de Lévis

U oc paroisse qui est dans un joli 
pétrin, c’cst la paroisse do St-Lambort, 
comté do Lévis.

Le conseil était divisé en doux fac­
tions, l’uoo qui supportait lo soorétairo 
trésorier Vermctte, l’autre qui lui était 
opposée. Cette dernièro comprenait 
quatre oonsoillers sur les sept.

L’un do cos sept, Vallièro, ayant été 
dépossédé de si charge, tur un bref do 
Quo Warranto, le conseil se trouva 
( gaiement divisé, mais le maire était 
du côté do Vermotte, co qui lui assu­
rait la majorité. Oa donna des avis 
pour nommer un remplaçant à Valliôre, 
les partisans seuls de Vermotte »’y 
rendirent. On en donna do nouveaux, 
mômo résultat. Impossible d’avoir un 
quorum. Alors, let. trois conseillers, 
amis de Vermotte, se réunirent et nom­
mèrent un remplaçant à Vallièro ; et 
les quatre, à une session sub3équento, 
mirent à la porto les trois autres et loi 
remplaceront pip trois amis do Ver- 
mette. Celui oi avait tout le oonscii à ia 
dévotion.

31 a is comme les trois derniers nom- 
méj n’éuiont en charge que pour la 
durée dujmandat do ceux qu’ils rom- 
plaçaient, ils sortirent aux élections de 
jiBYiÇr, ot lurent remplaces par des 
adversaires do Virinetto qui comptent 
la grande majorité dans la paroisse.

Ainsi lo conseil so composait ooinme 
suit : les trois an* ions amis de Vor- 
motto, les trois nouveaux élus, pour 
constituer un quorum, il restait un 
ti-go, le Biptièmo. 31. Pelchat, fun des 
trois qui avait é;é mis à la porto par 
Vallièro et les trois autres, persistait à 
garder son siègo. Labonté qui avait été 
nommé à sa plttoo prétendait y avoir
droit. # .

Le conseil so réunit. I's étaient liait.
Uuo discussion s’engagoa, puis la chica­
ne et cûliO 1» masse do la paroisse, n’y 
pouvant plus tenir, la salle, mit
à la porto Vermotto et scs partisane, ei 
les autres,restés seuls aveo Poîohat, éli­
ront un maire, un secrétaire, louèront 
une nouvclb sallo et s’installèrent.

Voilà donc la paroisse avec deux 
coneoils composés chacun doquatri oon- 
seillors.

Pendant co tomps là quatre brafsdu 
Quo Warranto avaient été pris, l’un 
contre le conseiller que les troifl amis 
de Vermetto avaient nommé pour re­
constituer un quorum et los trois autres 
contro oeux quo ccs quatre là avaient 
nommés.

La cour VICDt- de maintenir oesquatr 
Quo Warranto ot déclare î

Que trois oonsoillers ne constituant 
nas un quorum n’avaient pas lo droit 
de nommer Vallièro ooneoilbr.

Que Vallièro n’ét&Ltpas conseiller ne 
pouvait aveo les trois qui l’avaient Dom­
iné constituer un quorum pour los rem- 
placor par trois nouveaux.

Quo 008 conseillers n’étant pas môme 
conseiller de facto)n’ont pu riou faire de
légal.

La conséquonoo est que tous les pro­
cédés du conseil depuis au delà do six 
mois Eont nuis.

Uno autro conséquence 0Bt quo les 
^oi-difiiot conseillers qui ont pris part 
à c s égalités tout responsables per- 
BODDOlUmi'Db '«-à-vis do m oorporuion 
ot dos eoatribuubies tour toutes lot
obligations qu’ili ont con|r»tté&. en lour 

i nom.

Toute annonce de Naissance, 

Mariage et Diets, sera refusIi 

a elle n’est accompagnée d’un- 

XSMISB DE 25 CENTS.

Lfi aueres

trouveront que lo Pain Killer est un 
remèdo sans prix pour les familles et 
on dovrait en garder toujours bous la 
main eu oas d’accident. Pour les dou­
leurs do poitrine, prenez un peu de 
Pain Killer dans le lait et vous serez 
soulagé. Bassinez ausH avec le Pain 
Killer at vous aurez le môme ertet.

DomanuCZ !; ?n“vo!liJ bouteille,

Québec
Fautes et Grains

Qalboo, 11 ftrrior 18i6.
FARINE—PaUnt ortra, baril, 196.$4 50 a 5 Ou

Straight Itolor............. 4 25 u 4 40
Extr* 3 40 a 3 50
Fort® pour boulanger. 4 00 a 4 10 
Saperfino. *••• •••••••••*« 3 25 a 3 40
Fin® 2 90 a 3 01
Farina d® fair.ilen

poches do 100 liv— I 90 u 2 00 
Paionto anior, qiÎJ... 4 00 a 5 00 

dlé da Manitoba 0 1?5 a 1 (0
Blé d’Indo^anne ......................... 0 52 a t «j5

11 11 blanc.....................................- 0 63 a 0 70
**oii.......... 0 ^"0 a S»*
Fève le minot • ••••••• •••••# ••••••••• ••••• 1 25 a 1 40
*.voin® • •a... ...... ...... 6 34 a 0 36

Orga. .••••• •••••m.6 OO a Ç 65

Lards, Jambons, Etc

Qaébeoi 11 février 1826
Port frali par 100 livres..............$6 75 a ô 00

•» “ par livre.................... - 0 09 a 0 K
** Salé, par llrr®................................ 0 10 a 0 11
«* ** par baril................................14 50 a 16 CO

faaboni frais, par livre......... . 0 ûj a 6 8}
11 fuméi par livr®............... . 0 VJ a 0 11

Volailler

Québac, 11 février 1896.
Volatil®*, par côupli •*....«««......... $0 00 a 0 75
Oi®> “ •••!•• 1 20 a 1 40
Canaris 11
Dinde; 11

..................
9 70 a 0 80 

.............. . 2 25 a 3 C0

Bceufô, Moutons, Etc.

Québec, Il févrlor 1890.
BŒUF 1èr® qualité p®r 100 Uv..$ 7 00 a 9 

u 2ème “ 11 5 30 a 8
u Sèm® 11 11 4 00 a 7

par livre.............................. 0 07 a üs; . . . .a
Moaton par livre................................ 0 (b % 0

la printemps, ohaqao • •• 2 00 a 4

00
00
00
10
08
00

POIMONS

Québec, Il février 1396. 
POISSONS—Séché le quintal....- $4 26 a 4 50

•5Morue vorte le baril.... 4 (Ou 4
Saumon, No L..............  17 00 a 18 00
Hareng dn Labrador... 4 60 a 5 (i0
Traite par quart............ 6 00 a ô 00
Moine No 1, grd bris - 4 *0 a 4 00 
Euitrei— .... — 6 CO a I 00

PAINKILLER
LE GRAND

", ‘ ‘ ‘ “ ceSiecle
PrU * ITNTEKIEt R U «uerlt.-DIarr/^,

VSTn. / r**tvmac. Mal U* Ouro4trvlda Subit», Uhumcs, »tc., rtc. *
^XTKmKUB 11

Vif , * l,,n/u*ioti»,/trttlurrM, Kntorees. Mal de <Unt», 
I*vulcur»facial*», bevrulffie, JthumatUme. XnQeluni

■ ■ ■ o ■ - ■ -

Aucun rcmWa n'a obtenu une popularité al 
irrandr.—Salem otwrrer.

pouroni tviuolKncr du reOVracltéiu l’aln- 
K.ilcr. Noua avoua vu »on effet iniurlijua «lntia lu 
Mouktffenicnt du la plun fort® douUuri et noue «k 
voua <|uw c'eut uu bon i vtiuhlv —Cincinnati L>,»jntvk

Rien n'a cncaro fifpüà le Pteln-Klllcr, lo inollleUi* 
reinodw do fiunlllo nul eolt en vente. — Tenneeeee Oryan,

il » un mérite réel i aucun remède n’a acoula 
lu r*-pututi«ii du l’iuii-killer do lN*rry I>avla ttout 
taire .llniûraUro In douleur.-—.Newport ,Voc*.

Mi'llex-voua fteu coiitrcfa<,
I. vOritublr •THUIt V DA VJ 
k*n.nde bouteille Mû ceuta.

aççna. N'accepter que 
I».M En vente purtuut r

LIGNEJLLLAN
Brass k u uuf B>nu

1895—Arri*.iiK«'«nontM «ri|lv<kr—<1895

Service do la Malle Royale entro

De i 
Livorpooî] Vapomi

•••••••••«
;6tatx op

Nebraska
7 Nov...|Numidia.n............

21 '* |L*ümc?mAK......
Mongolian'..........5 Déc.

11» '•
2 Jaav. 

10 ••

30 “

Numidian*

D lx>d vapeur* do cetto ligno transportent 
toutes les clua.-ef do pacage J s, le salon et les 
cabinoi sont au centre, 14 oh lo roulis ro fait 
moins sontir. Il* eont éclairés 4 l’électricité, 
lo- lumièra* étant ' la dispoüition doe pasaaqcr* 
4 touto hour® do lu nuit. Chambre do musiquo 
et chambre k iutuor eur lo pont. Salon* et 
cabines chauffée 4 la vapour.

Les vapeurs quittent Portland vors 1 hr p. in. 
loi jeudis, aueeitét après l’arriréo du (Iraud 
Trono dû 4 Portland 4 mill et Halifax, ver* 
1 heure p. m , les aoiuodis aunitOt quo pos­
sible après l’arrivée du convoi do riutercolo- 
nial dû à Halifax à mUi avoc les maries et Jes 
p usager*.

[)• 
Glasgow 
4 Boston

Vapours

7 No r.
OO II
6*Dé<J.
20 ••

De Bostoo 4 Glas­
gow le ou 

vers le

24 Novembre. 
10 Décciabro 
24 ••

7 Janvier
21 •*
*4 Février

Pkuüvuî»................
Scandinavian'........
Nokwkoian • •• • • •••
Peruvian

3 JanV.l^CANDMAVUN,......
17 '• Norwkgiak..............

Ce3 steamers ne tr.iiuuportont pas de pacager* 
ans leur voy .ga 4 tU 1*4 off._____________________

Pour touto uutro particularité s’adresser à

ALLAN, BEA & CIE,
Agent*,

ti5 TONIQUE NERVEUX
ET DE VITALITE

— va —-

K T O N
Guérit promutement

!A HABILITE NERVEUSE ET GENERALE.
BwfJ-Manié parfaitement et pwm** 

j^nateot l*euerKle vitale 1 angmenK 
<e pouvoir narvonx 1 reaoafelle I*aiia« 
rideo do la feuneeee

ET LE COURAGc DE L’HOMME
JLvj^uirc rnomirf et la femme affal 

Mit, epnlefv oa rainé* par 1* anrxnc-

Les pouvoir constitutifs refaits.
nen penroîr curalsf extraordinaire »e manLfo*®c 

jnoqiyi Ui-remUr* dcie. Sur ce point, le UmoA 
/Stetfn «lo coua qu* l'ont prit r%t unanime et pociui 
Ht disent que l’on peut eouttr l'effot do diaqnc 
'.ojm ®n U prenant. C'««t un tonique ruinant qw 
A; and ta vlffUwur dans tout lo syrt^mo norvanx e* 

Caâf chaque tl»iu ot or«ano du corpt. Que la vt 
•naur ait Ht affaiblie par la maladif», lo taira enact 

-in les fxc^s cola r.o /ait uuenne différence ; qui 
I'affalblltaamont ••appollo (l’un nom ou de l’aatca 
du moment qu’U 7 i dAWIlU ou énervement, c'ee» *
vnWs.

Cetuc qui souffrent

SERVICE DES MA T .T .TiîR
FEVRmn 1S9G 

MALLES PAR COURRIERS 

uebtinatton.

..MM .....<
.........

..to...............

Bergerville à Cap Rouire CharIe«boarg......... ..f. ’Zll..........
P.ubow, ............ .....................................

Ht '• .^ercro<U* V.ndndl............. I
J«M!H>rt,M«w,di, «t S.medU............................. ]

Le* Saule*...................................................................................

.......... ...............

Lévlî 4 St-MiëhelV.................. ..............................
Malta! 4 T^oabbiioZZ............. ......................................
SÜlcry Core.... ............... ...............................
Spencer Cove ...........................................
Stoneham................' ^................................ ........
Stt.?ftv« .....A.........................................

Mallk rtlMKH | mTu.k MTRA.LB

p m7A. M. PM. | A. M

U 06

7 SOI 
9 4y
8 46;
•••••*

4 or
3 0; 
2 OC
5 16

1 30
2 60.

9 35
10 *îl
9 30 

••••• • 
8 3i 
3 5 

1 • 0

3 «0
••••e#

U 00
6 40

.......................—*......................« .....

.............. .........St-Rooh.............................................

St-Sauvenr................................................................ ...

9 • ••••• •• 2 *0! 13 î*1* #*••#*•• 3 36 13 * I
f 7 45 3 00 8 OOj

• ( ••#«#••• 4 40 ...... *
7 45 • •••#• •• . 8 OüV ••e 0I0.0 3 00 8 0<*

009 00000 4 45 eeeeee ••
9 30 0 0 0 9 9 0 », • ••••• ••
9 30 3 30 9 3
• • • • • •

A
3 «t 19

\ -....... 3 00 10 91
f 7 30 • • • • • , 9 **
i » jf 3 30 • • • • • • •
jy 5 46 ...........
( 7 30 •••••• y

•J 9 3t 3 30 ***#•••
\ •• 5 46 ••••*.I

••••##
••••••

12 'il 
3 30 
5 00 
••••••
M.I.. 
8 '• 
3 C0 
3 (0

12 00
••••••
6 45 

il 00 
• •••• •
6 45

fi •* y ,,*r0 e,no ot d Antioostl, pas do lervioa on hivor.
P0“r |,0aMt' 10 di “anoh°, P“r Ur'‘»'i-Trono • 11.Ui) ». m.24 «rrUritu d., *U bur0?u d0 i105"5 d° (1u6o6':' ou r5,.'U0 il Q'^l.oc »v»nt S. 30 p. m. r,

VOIES FERREES

DIRECTION

Pacifique : Québec et.Montréal........ .........................

Grand-Trono : Québeo ot Richmond ......... ”...... ..
Iuterojlonlal : Québec et Halifax......................
^ ^ ‘L Quéhoo ut Cempbelton .............
Québoe-Central : Québeo ot Sherbrooke.........  ...
Qnô. A L. St-Jean : Qué. A Chicoutimi (lundi* fct

Québot et St-Raymond.....................................
CémUooajkta : Rivière du Loop et Connor*—.......

A. M

I 6 20

De,
Portland

De
Halifax

•
• •*••••••*****
23 Nov.— 
12 Déc.
26 •*

9 Janv.
23 * •

1 6 Fév.
20 44

23 Nov.
30 D44
14 Déo.
28 44
1 lJJanv.
25 44
8|Févrior 

22 14

Prix du partagé àemmQuibet\
Cabine.................. . $>6<.j0
Intermédiaire........ -....... ................................. .$3.»..» )
De pont...... ...................................................m.......................

Sorvioo de Glasgow, Londonderry 
et Boston

e 45

l
PROVINCES

niaiia Mallu livoabli «i î

Y. M. A. M. Y.

f 12 30 -S
( 9 3a 7 45 3 30

7 00 7 46
ta

1 Nine

1 40 12 16
• • • t *, * *

••••*••••••e** 2 00
1 10 •••• ••*•**•••• 2 40

7 45
9 0

3 40 9 30
1 40 e•e s 1 1215

‘ • AA *♦*

rtiliu direction

Ooiorabie Anglalie...... ........... ...
^ .**uourd..M........ ........ . . ••..*•••• ,m
Ma v1 to ha...............................................................................
Noüieau-llruniwieîx'M .................................................m
No» \tlifr-locu»..................................  fii

Maujj r b xv h a , Male a >ivxaju ï

P. mTa. k. . p. a.
9 e • # # 
IMM 
eeveee'

0 :c
1 40 
9 3üî

»to«. ...

Ontf >lo.....................................

r rritolre* du Nord-Ono«t.

i
l

11 (0

1 40 
. 1 41 

7 • 0 
I 12 39 

9 30 
9 3(

i

Ai M.

7 15 

7 46

6 00

VOUi

r—s»

7 45
7 46î

Pa.Ifiaxift
12 15 Interc'aiil 
0 00 Pacifique 

12 15 la tort* ni* i 
■12 15 Intero ni*-

3 00 
3 30

ETATS-UNIS
T 45]0 (0

Gr. Troa 
Paclflqa* 
PaulflqsLq 
Padfiqae

Maine.................................. ........ ............. ......................

Et.’lt do 1 K?t *t Sud...... . ...... M........NM

Etat do l'Ouest.. ....... ...i.im. ..... to*. ......

11 UU : 7 U0 •••••••• •••• M

.... 1 ......1 10
7 45
......

3 00 
2 41

,**••• 7 OO 7 45 3 U0
, 7 OU j 7 45 f 3 00

•••••• [ 12 30 1 7 46 \ 8 30

Gr Trône 
Gr, Trcn 
Q. Centra 
Gr. Trône 
Gr; Tron# 
Pacifique

L«e« matières enregistrée* 
la fermo.crc d'une malleîormo.cre a une malle. ---------r
P,omq«^P“s7Ppé M*.d* *»*-« * U.00 A K., .t p»t I.
et r&tewrîSfhr"Mïntt<41 “1,0aMt' '*Mlî' “lr''1,<9 tsr,# 0r‘D(l

Malles ôtranecères
Mallei Lrcnéos à Qaèbco pour la Grando Brotagoo, la France, etc

JOÜRIÜ ! llKUtti Steauek— Liunk Laibsr D Hue

3
G;
0

n»;

13
I3:

von* qui «onffrcx, dcpnU de* ann«c* pout-6w 
|^. *t to affection déingréablo qui vou* rend la v il 
d pénihlo, youu croyua prouiibloraent quo >otq
Hnladloe*tlnoiu*ahlc. * , .

You* aver, peut étro r««avo bien «» •» remède*, et 
^ cour * 4 bien do» mèdcciut, suui Boulngcinont up

Ratsurft-ven*. Fcoutcx un« victime dj «a»
laladic ti eouffranto.

A M. L ROBITÀILLK, Tha-maclen,
•• Jo croie do mon devoir do vous faire pari du

* Lien nue J*n! rc»*e»»ti par l’uiaqe «le* PI LL
» A vTT” 1 w,TfiR3 du Dr NLY. ^1 AN ... ■ . - v.a.«u

4J’6tai« fort souffrant «tfpuw * -.;*■*
Menjet au mal de co*ur, h la PIlUlTn., Jo ne
w ri'ttentals aucun poût pour la pnqrmun*, m*i
‘forces allaient a’anàiblUsant.... Jo in adressai è
4 plusieurs mèdecii.s dont l’un do réputation n.v
4 tabla et do plu* do 80 nn« do pratlquo. Jo P* »
4 leur» mMicaincnts pondant plusieurs mois, mau*
k sans effet* marquant*. Jo ne 1*® *T!nrfïn* i .. !!ÎC 
“fairepttrgcr sufttsarament ot la FITU1TK cou
utinua do mo faire souffrir. rTrTrq .

44 Cttr TOtro avis, J’M-ayaU'’» rILU‘'J1TTITTTÎ.' 
*'NKY. L’effet fut immédiat. La PITUITL 
M disparut comme par onchantcinout ot je mlovirtf
H un homao nQUvec.u. ,

44 Merci mille foi» rear m'avoir fait connnrire
** uu uiédicamcnt aussi précieux.

CUTI1BKRT JURINVILLE
8vTlioina», 20 juin 1891.

U> PlluUt du Dr Xtutùvt tn l^rloul .»
39 cl* la Boite.

pSTY*par ^la -nalle «ur réception du prix-tï^ 

SEUL riiàPBlèTAIES

L.R0BITA1LLE, Cljitnisie
lOLlETTE. P Q

«e* résultat* dn snmenaje Intellectuel on pbytlffua 
5» queiqura caprtces ou qui sa sont attiré une sar> 
de znalodtos en violant les lois de la naturft»„^?i1^ 
-ont dans le TON1QUB NERVEUX ET DE VITALI» 
-» i»u niTON. u rcmMe co-taln à leur cruênaoiL 

1 orèvleut imia«iatotaont tout protfrés d® «lüOF» 
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“ L’ELECTEUR ”

Les passions politiques, T esprit de 
parti, riQtdsdt personnel, la soil’ du 
pouvoir, sont autsi t de causes puif. 
suites qui gênent, qui entravent même 
tiès sérieusement la libre action do co> 
politiciens dans h poursuite do 
bien commun. Il arrive même que de.*- 
hommes politiques bien disposé*, d ai: 
leur.j, se hissent aveugler et embar­
rasser fatalement par ces passions poli­
tiques au point de méconnaître leur.* 
de voit s les plus sacr V, au détriment d» 
h plus stricto j istice et des plus cher.* 
intérêts de la patrie. Les effets d'un l 1 
état de chose deviennent encore hier 
plus alarmants lorsqu’une question 
r.ligieusa dune haute importance « 
tiouve mêlée aux affaires delà pol- 
tique et contribue à ql flam mtr enccri 
davantage les passions popuhirts. C’est 
alors surtout que les bons citoyens, le.* 
chrétiens sincères sentent le besoii 
ti’uBe puissance supérieure à tous le* 
parais, indépendante de chacun d’etï> 
ioacoassible à 1 urs intérêts, libre dt 
piéjo géi tL admirablement bien dis­
posée, qui puisso intervenir avec auto 
rité et montrer à tcu3 le ohemia n 
& livre, les moyens à fr:ndre pour fair, 
triompher le bien et ia justice.— 
Xous avons dans nos Ihêqucs cette 
paissance précieuse capable de recur 
las plas grands s?i\ices dans les que-- 
.lions politiques qui touchent à la reli­
gion et à notre nationalité, comme il 
arrive pour la cuusedes Kcoks du «Ma­
nitoba. Même dans les cas Ou ils n« 
l rirent pas «. propos d intervenir avec 
l’autorîî^ du commandement, ne serait, 
ce pus déjà uü immense avantage aux 
yeux do tous les citoJ’?nj* intell’gents, 
/jue de recevoir do ccs dignes p?r-on* 
aages une direction qui do peut être 
/que sage, écl.iié* ti impartiale V

i>aas cette grande tourmente po’i* 
tioîdigieuse cù les esprits sont affo- 
léj, quel bonheur pour t ous cathoT.
qae3 et canadiens-fr&L«;ais do pouvoir 
nous rallier, nous grouper autour de 
ces chefs religieux dignes do ia con­
fiance de tou?, pour combattro j s enne­
mis de notre racî et surtout do notre
religion et faire rendra justice le ph* 
lot possible à nos frères du Manitoba.

Kh bien * qui le croirait ? h'Elcc- 
teur qui se prétend c itholique et pa- 
uiote rccù5e la direction tfire et k 
corn mandement impirtiul de < :s cüïfd 
éminanteent pr.Virux dans la . 'i.ms- 
tanco. Avec son hypie jeio b»bitache 
il condamne fotie intervention bienfai-

ECHOS D’OTTAWA
^Ueftii irmaliter

Une décision importante

Ottawa 21 — Mile Bennett Hughe. 
Wilson et Smith M. P. ont refusé 
l’assit ter à h réunion qui aura lieu à 
Toronto demain soir pour protester 
contre h législation romédiatrice.

Ottawa 21 — Sir Charles Tapper 
ni© que sir Donald Smith soit allé à 
Winnipeg a sa demande ou à la de­
mande du gouvernement pour régler la 
piestion dos écries.

Depuis plusieurs années 1 es villes ma- 
ritimos des Etats-Unis ont fat maintes 
fois des plaintes au gouvernement par 
jc que le commerce canadien d’exporta- 
!oi était détourné do leurs ports au 

bén'lioe de torts américaine. Il est no­
taire que plusieurs lignes do steamers 
•ubventionuées par le gouvernement 

• i<t leur t* rmiaus d’hiver à divers ports 
les Etats Unis et (pie la plus grande 
pallie du trafic prend cette direction.

Le gouvernement pour rémédier à 
;oi état de choses a adopté aujourd’hui, 
iit-or, un ariêié ministériel décidant 
j TA 1 avenir ii ne sera accordé aucune 

s .bvention à une compagnio de 6tea- 
ii*.rs qui a son terminus on dtliors du 
t’inadi.

rr.&

L'fXMTfTPIOlCIJlE
QUISLE

I

AFFAIRES MUNICIPALES
Conseil de ville

Au comité des finances
Le onseil de ville a hiég> quelques 

n*uuts seulement hier eoir.
Le rapport du comitS des finances 

recommandant au conseil U nominal ion 
le M. Blais comme hussitr do la corpo­
ration a été adopté.

Lo rapport recommande encore 
qu’une somme suffisante prise à même 
lo fonds des contingents et des dépenses 
imprévue?, soit transportée au crédit 

1 :s différents comités qui ?onten déli- 
c t. Il resterait encore $f» 600 au eré- 
.lit du comité des omingents. 
K afin on recommande d’accorder à U 
Qieb v Coal Storage Coy, lot mêmes 
.«vantages offerts à la Dominion Cosl

Nous lisons dans la Semaine Com• 
mcrcialc :

“Lu compagnie d’Exposition de Qué­
bec a tenu son assemblée générait) 
annuelle samedi dernier, au bureau de 
son secrétaire M. P. T. Legaré,et a élu 
lo consoil d’administration oomposé do 
dix membres dont suit la listo :

“ Hon. P. Landry, A. J. Turcotte, 
Lawrence Stafford, I. N. Bolloau, Gus. 
Stewart, J. B. Laliborté.J. T. Frémont, 
J. A. Charlebois, Wm. J. Shaw, P. T. 
Lfgaré, Hod. John Sharpies et Henri 
Carrier. MM. J. B. L ali bar té et W. 
J. Shaw sont doox nouveaux direc­
teurs.

‘•Aurons-nous l'Exposition provincialo 
cette annéo à Q îébec ?

té L’automne dernier,le bureau de di­
rection avait adupté une résolution affi- 
mative. Malhourousc-minr,1a compagnie 
n’a pu, dans l’iot rvalle, faire l’acquisi­
tion du terrain nécessaire. Deux comi­
tés eut été à tour de rô'.o const hués 
avec mission de trancher h question ; 
ma s pour une raison ou pour uno 
autre, ni l’un ni l'autre n’a pu encore 
s’entendro. Nous fai&oas dos vœux pour 
que le nouveau conseil prenne une déci­
sion au tlus vite. Si, commo nous l’cc- 
péroos, l’administration Parent donne 
suito au projet de parc pour lequel 
l’Hôpital Général serait prêt àooncidcr 
à bail emphytéotique h presqu’île qui 
l'avoisino, la compagnie pourrait sans 
d-ïuti se faire concéder aux mêmes con- 
dit.oas un terrain à proximité du parc, 
ce qui en compléterait heureusement 
l'attraction.”

Puis le confrère ajoute que l’objec­
tion, que Montréal aura une exposition 
qui éclipsera la noire no tient pas,par­
ce qu’il est absolument impossible que 
les travaux seroot prêts pour la date 
mentionnée. 1

Nous app:ouvon3 eomp ètement l’i­
dée do la Semaine Commerciale,

Il faut faire l'impossible pour avo’r 
Texpoàitio i à Qaébcc, oette annéo, et 
surtout, pour que l’expositioa soit un 
succès. Et pour cela décidons-nous au 
plus tôt.

&
o

o "& ce.
La prise en consultation de e; rap­

port a été ajournée.

LE BELL TELEPHON ctm

L’ENSEIGNEfêtNT RELIGIEUX
Une dépêche de Toronto annonce 

que l’Eglise d’Angleterre,agite do nou­
veau pour obtenir qu’un Urnps plus 
considérable soit consacré à renseigne­
ment religieux dans les écoles publi­
ques d'Ontario.

Ce nVst pas précisément la même 
chose qu’au Manitoba où l'on voudrait 
bannir toute idée religieuse do l’école.

UH TEMOIGNAGE FLATTEUR
Alar.bi A Mlle ûobitaillo

Ou cous comiuuniquo la lettre6antc appuyée sur le strict droit, ii crie < >u cous communique la lettre sui- 
17 ■> , . . . 1 vante qui comporte un éloge si flatteur

au fccanda.e et c^'U- - .,jl Uàw ‘ . u ( y l’adresse de l’une de noi mcilleires 
des aveuglés et des fovrb:» qii de- | cautîDiçes québccoises que nous nous 
mandent une enquête inutile pour une | un piaio.'fd eu donner pubiica
pas dire absurde.

X.

TRAITRES !
M. Davies a déclaré au banquet des 

jeunes libéraux d’Oatario qu’il lo vote­
rait pa*» une loi r J médiatrice parce 
q l’il ne cannait pas les lait?.

Ea voilà encore ua qui ne .-ait rien
Ï1 lc sait lien quand il fc’fgit d’ag’r, 

mais pour accuser le gouvernement et 
semer la discorde en perpétuant l’ini­
quité de ses ami?, ait 1 pour cela il en 
/•onnaît assez bcg.

M. Davies ne connaît pas seflisam, 
ment ios faits, parce qu’il no veut pas 
?es connaître. Il veut qu'au Manitoba 
comme dans 1 îlo du Briccc-Edouard, 
les catholiques t oient privés de leurs 
écoles.

C’est lui qui les a abolies à 1 îlo du 
Drince-Edouand, pourquoi ne donne, 
rait-il pas la même char ce à ses amis 
de Wianippg ?

Et le parti libéral applaudit à tout 
cela.

Traîtres I

Monsieur i’ahbé L.-A. Dioulx, an- 
o;cn curé do St-Vallior, décédé hier a 
Québeo, était mornbro de la société 
d’uno messe, section provincial», et de 
la Congrégation du Petit séminaire de 
Québec.

Son servies aura lieu à U Basilique 
mardi prochair, à 9.30 lr.urca.

Archevêché de Québec, 22 icv. 189.).
B.-Ph. Garneiu, ]»tre. Secrétaire.

NOUVELLE SUGGESTION

Pour régler la question sco­
laire

’Ibronto 21—Le HorhZse dit en me­
sure d’annoitccr que l’intentiou du gou­
vernement Gfccnwuy eit d^amcnderla 
loi icJaire en déclarant que dans les 
dipuict catholiques les ixeicices ieh- 
git ux £0 feront dans IcQtco’cs à u’im- 
port© qui Ile lieure de la journée.

tion.
“Chateau Frontenac

Ce 11 février 1890.

Je viens d’cntendic Mlle Itjbilaille 
que vous m’avez piésentée hier. Et j* 
m’empresse de vous dire que je suis 
charmée de sa voix qui cet douce et de 
qualité sympathique, et avec l’avantage 
d'études sérieuses elle pourrait devenir 
une charumito chanteu c tic concert 
No pourrait-on pas organiser une soirée 
à son bénéfice ?

Je vous envoie uns pstite off rande à 
celte intention.

Meilleurs talutfi et compliment?, 
Votre toute sincère,

E. A lu an i Gy F/

Demande l’émission de nou­
velles debentures

Li du 27 courant, il y aura une as- 
--jnblée spéciale des actionnaires de 
compagcie Bell Téléphone. 11 paraît 
quo cetiü assemblée spécial) a été con­
voquée dans le but d’obtenir pour les 
directeurs l’autorisation d’émstlre de 
nouvelles debentures au montant de 
SCO,000. On ne sait pas encore pour 
quel but ces débanturos seront émî­
tes.

Le gérant d) la compagnie,intorrogé 
à ce sujet, a déclaré qu’il no pouvait 
pas fiiro connaître malmenant au pu­
blic lo but de rassemblée spéciale.

Ducs l’après-midi du 27 courant, il y 
aura aussi l’a.*semblée annucl'.o des ac­
tionnaires pour recevoir le rapport de 
l’année et élire les directeurs pour l’an­
née qui commence.

UNE VICTIME_ DE L ft RAGE
La cautérisation a été inutiiô

6reenway résisté
La mission de Sir Donald 

Smitli à Winnipeg
gouvernement manitobain 

ne fera aucune concession
Wionipog, 21 — La visita de sir 

Donald Smith à "Winnipeg, est lo su­
jet de toutes les conversations politi­
ques. La “ Tribune journal officiel 
do M. Groonway, dit dans un article de 
fond ; “%Noui pouvons affirmer aujour­
d’hui que la visite de Sir Djnald Smith 
en notre ville a eu pour but de dér­
ober à amener h gouvernement provin­
cial à un règlement de la difficulté 
Fcolaire. Il n’y a aucuu doute non plus 
qu’il est venu en qualité de plénipoten­
tiaire spécial du gouvernement fédé 
ral. Sir 1> rnrdd a eu depuis son arrivé) 
plusieurs longuej entr.vaes avoo l’hoo. 
M Greenway tt Mgr Laugcvia. Quel 
8f>ra lo résultat de ces négociations ? 
Nul no peut lodito. Mais l’opinion gé 
nérale est qua M. Greoawuy no se soi- 
mettru pas. Si tir Donald Smith n’était 
en monta temps quo le représentant du 
gouvernement, le représentant d’un par­
ti politique il serait peut-être possible 
d’espérer de la part do M. Greenway des 
concussions propres à siti-l dre la mi­
norité. Mais il sort d’une ékcliou géoé- 
ralo avec un mandat impératif do l’é- 
h c tor at de si province qui déclare s’en 
vouloir tenir au système des écolos 
nationales. Go serait sa suicider poüti- 
tiqucmect que de sacrifier hs écoles 
publiques et l’on no peut pas s’atten­
dre à ce que M. G reenway brise sa car­
rière politique de si bonne grace. ”

La lf 'Tribune termine soq article en 
disant que le gouvernement refusera les 
avances désir Donald Smith poliment, 
attendu qu’elles ont été laites poliment, 
mais tiles seront repoussées de façon à 
ne laisser do doute dans l’esprit de per­
sonne.”

Dans un autre article, la “ Tribune” 
dit quo lo projet actuellement à l’étude 
au conseil des ministres, est la sécula­
risation complète do toute»; les écoles. 
C’était, du reste, la forme que l’auteur 
de U loi de 1S90, Thon. J os. Marf'n, 
voulait donner à tout le système d’édu­
cation do la province,

Oetto mesuro du gouvernement 
Greenway serait présentée à la légis­
lature avant la seconde lecture du bill 
réparateur aux communes, afin de faire 
disparaître la raison invoquée par quel­
ques députés pour voter rn {^aûv de h 
loi, c'est-à-dire que les catholiques sont 
obligés d’envoyer leurs enfants à des 
écol:s protestantes. En sécularisant 
complètement les écolis, 3etto raison 
disparait et U gouvernement Greenway 
espère qu’avec cette modification de 
lSyO, h loi réparatrico ne pourra pas 
être adoptée aux Communes.

Sir Dnt ald Smith a donné, hier, un 
dîaer intime à Dhôtel Manitoba. F^rmi 
les convive?, il j avait le lieutenant- 
gouverneur ILtterson, Thon. M. G»en- 
way, Thon (J.ifiord Sifton, Thon Robert 
Watson, le maire JaneEon, Mgr, Lan- 
gevin, \d B, P. Drummond, S. J. lo II. 
P. Guillet, O.M. I., lo jug^ Bii^, Dl. 
C. C Cbinrrnû. comrni-sa:ic d. l.i corn- 
p-gr-i'd lu Luio d’Hu-o.i «t M. Wil- 
Ühu W hit?, surintendant du Pacific Ua- 
nadien,

renforts sont venus en aide aux assié­
gés et Maoeo a été attaqué avec une 
nouvelle vigueur et ont blessé et tué 
douze hommes de Maoeo. On dit même 
que Gomez a été blessé.

FAITS DIVERS

I

US COMETE APPROCHE• •
Y aura t-il une collision entre 

elle etla terre

Les conséquences
New Y or le, 21 — Une dépêche de 

Boston au “Sun” dit ; “ La comète 
Per ri ne s’avance vers L terre avec D 
j rodigioüHO rapidité de 1,000,000 milles 
par jour cl, à moins qu’elle ne change 
de direction, die pouira se rencontrer 
avec la terre dans la journée du same­
di 14 mars. ”

La professeur Luensohor, de 
versité de l’Etat californien, vient de 
vûnnicersfs calculs pour déterminer 
Toibitu de la nouvelle comète qui a été 
découverte par 1 ;uLonume Perrinc, il 
y a quelques jours; ;i l'observatoire de 
Lick.

Il croit que la comète prendta uiiC 
nouvelle direction, le premier mars et 
s'éloignera dj la terre. Cependant, si lu 
professeur avait Lit dans son oal-Jil 
une erreur d’uno millionième partie do 
l'uaiié la comète pourrait pour ro .a 
frapper.

Le professeur Pickering, de l’obser­
vatoire Howard, a éti intcirogS hier 
.soir tur lu possibilité qu’avaient la co­
mète et 1a terre de venir en collision. 
Il & répondu que la chojo était paif*i- 
tomcDt possible.

“ En effet, a-t il ajouté, si la terre 
dure a=sez longtemps la chose arrivera 
certainement, car il y a plusieurs co- 
mètCB dont l’urüito passo plus près de 
ce l ui d ; la terre que li moitié du dia­
mètre do la tête de U comèto, et, à un 
certain moment, la terre cl la comète 
viendront à se heuitsr. Do telles ren­
contres, cepondant,doivent êtres rares. 
Si nous acceptons les estimations d’A- 
binet, clics pourront arriver uno fois 
dans 15.000.UÛO dans. ,

New-York 21 — Â’bert Benz un 
ÇDlant de cinq ans dont les parents do 
meurent dans Maujor street, à Wil­
liamsburg vient de mourir do la ra- 
go i l’hôpital Sainte Catherine après 
quatre jours et quatre nuits do souf­
frances épouvantables.

Il y a deux mois environ, le jeune 
lî.nz fut attaqué dans la rue et rnjriu 
au visage par un chien errant. S* mè­
re lo conduisait au dispensaire de l’hô­
pital iSiintc-Oatherine où ea blessure 
l'ut cautérisée. L’accidoat était pres­
que oublié, lorsque saut jdi dernier, le 
pauvre cdûnt a été pris des premiers 
symptômes de la rage. On l’a conduit 
de nouveau ù l'hôpital et il a été plicé 
dans uno chambre isolée. Dès le premier 
moment les médecins ont oompns qu’il 
n’y avait rien à faire.

La terrible maladie s’était bion net­
tement déclarée et il était trop tard 
pour l'envoya* à l’Institut P au­
teur.

Depuis lors, le malheureux enfant 
en dépit de tous le3 puissants narccli­
ques quo l’on a pu lui administrer a 
été prD, à des intervalles de plus en 
plus fréquents, de terribles convubion 
pendant lesquelles il aboyait comme ua 
chien, écumait de la bouche et essa­
yait dn mordro.Djpuis mardi à la suite 
île chacune de ses convulsions lo petit 
ma'ade (o’ataic en saoglots et appeliit 
sa mère à cor et à cri. Mais on n’a pas 
jugé prudent de la lui laisser voir.

Le père du jeûna Benz qui aurait 
pu 4U<si contracter la rag\on embras­
sant Tentant apres une de ôcs oonvul 
sions, so fera traiter, dit-on, à l’Institut 
Pasteur.

M E N l:S IPOK
Excitation depuis cette dé­

couverte
Perry Oik, 21.— L\dé)ou7eto do 

mixes d o.* u créé duos U région uuo ex­
citation qui dure toujours. milliers 
de person ns j ont vir*i» é c t endroit ot 
une grundo compagnie s’est formée 
pour exploiter les mines.

D-s expsrts disent quî la mine da 
quartz est de cinq pieds de profondeur 
et va donner plu« de $ 100 par tonni. 
Les hommes dLflaires et loi cultiva­
teurs ont abajJonné leurs bureaux ou 
leurs terres pour se mettre dars les mi- 
n.s.

HlXiiVlsIKK ÇA»«AU

A JOIÏ URblKSBDK»

L^tfliiedn Nt-Sncremeut a quAboo

La construction de Tégliso do l’Ado­
ration Perpétuelle du St Sacrement a 
été décidée hier soir. Lo comité de 
construction a aooepté les plans prépa­
rées par M. Taché, des Terres de la 
Couronne. MM. Berlinguot ot Lemay, 
achiteotes, auront la surveillance des 
travaux.

Dw*a soumissions leroat demandées 
sous psu.
liiirenu des Exitinlniitmirs vnlbuliqiuit

«le «luf bec
Li prochiioo réunion du Bureau des 

Examinateurs oatlioliqmes de Quékcc 
aura lieu le 23 mardi do mars prochain 
(le 10), à 9 Inures du matin, à l’Eoolo 
comité LivaI,poar I03 personnes qui 
désirent obtenir un diplôme pour l’ensei­
gnement.

Les aspirants doivont écrire au secré­
taire sousigo é 15 jours d’avance et lui 
onvoyer des oertifuati d’age et de mo­
ralité.

N. Laçasse Secrétaire.
* 11. E. C. Q

t
AccnMt1 de réception

L î chef Dorval, do la brigade du fou, 
accuse réception d’uQ chèque de 825 
d3 M. Champion de la Royal Insuran­
ce Coy, en récompense do services ron- 
dus par la brigido lors de l’incendie à 
l'Asilo du Beauport.

Conr de police

Lo nommé Deslauriora qui a été ar­
rêté pour avoir coupé la pouco d’un 
nommé lloborge dans uno re^oontro à 
la traverse sur lo pont de glace, a 
condamné à 15jourj de prison aux tra­
vaux forcés, plus les frais de la cause 
qui soi.t considérables,

ï'rnude

Les autorités ont reçu avis du vico 
consul anglais à Kansas City, qu’un 
projet do loterie quo Ton se propose de 
faire mousser au Canada fous lo nom- 
de Louisiana Lowq and Investment 
Coy n’est qu’une fraude immense.

t’oiiiitl de» flunucea

Lo comité do finances s’est réuni, 
avant hier soir, sous U présidence de 
l Ychavin Tanguay. Parmi lo s membres 
battus aux dernières H.étions, M. T. 
puchaino est lo Etui qui ait assisté à la 
séance,

Lo comité a dioidé de recommander 
au Conseil d’aocopter la démission de 
M. A. Plain on don et de recommander 
M. F. B. a is pour lo remplacer.

Dans les livres de Tex comptable, on 
a trouvé dos erreurs pour une somme 
do $2,000. La ci té n’a cependant rien 
p.rJu et ea ne sont que doj erreurs 
cléricales.

Lo comité des chemins a dépassé do 
$7,000 ses orédita et lo comité du feu 
les a dépasséa de $2,U00.

M. M. Fr&nkonbarg est revenu aveo 
sa demande d’uno allocation do $2,­
500 par année pour sa manufacture 
d imperméables, mais l'affaire a été 
renihe.

SocIC-ie de Si Vincent de Pant

Il y aura réunion générale des mem­
bres do la Société do St Vincent do 
Paul dimanche prochain, 1er dimanche 
du carême dans la grande salle des 
céaooes à la chapelle du patronage, à 7 
h. P'. M. ^

Lo môme jour à huit Inures du ma­
tin il y aura communion générale des 
membres à la chapelle du Patronage, 
à la motsd conventuelle des enfants 
da Patronage. Cette messe remplacera 
à l’avenir celle qui so disait autrefois 
à sept heures dans la chapelle des 
Sœurs de H Charité. Il y aura chant 
musiquo ot sormoa. 2f.

GRANDE VENTE
pour IS Jours

Réduction considérable
S IJ K TOUTES NOS MARCHANDISES H HIVER

ETOFFES A MANTEAUX,
PELLETERIES,
CHALES TRICOTÉS,

&o., &c.
Aussi nous profitons do cet'.o ocoanon pour faire Touvorturo d’an grand 

lot d’articles do ouisino achat* à Toucan, qua nous vendrons au prix du 
mauafaoturier.

WM MICHAUD
183, RUE ST-JOSEPH,

Vfg-A-VIB L’EGLINE NT-UOC1I.
Il mal 18D5—1an2fpjcj.

UNE MONTRE EN OR SOLIDE POUR $7.50
Voulei-roui une occasion do bon marché ? DJeirei-Tûui votti pro­

curer la meilleure montre qui ait encore été oflerte à ce prix JuBqu’à 
prérent. No craignez pas do dire oui 1 Knvov^-nouj cette carte arec 
votre nom et votre adresa*, spécifiant si c'ç<sc uno

Montre pour dHiuf h on nue If outre découvert*
l»onr lioinint)

quo vous désirez et nous vous enverrons la plus belle montre qd ale 
jamais 'té oti'erto h ce bas prix. LA MONTRE EST EN OR i)B 14 
KARATS ET A UN JOLI MOUVEMENT AMERICAIN EN NICKEL- 
etoU garantie pour 20 an*. La montre est très régulière et tient- 
parfaitement le temps. Elle a toute Tapparenco d'uno montre de $60. 
Vous pouvez l'examiner au bureau de l'express, si eUe est telle qu'es* 
vous le décrit et si voi s trouvez que c’est réellement un bon ma*4hé 
payez $7.50 à l’agont do l’exprees (prix du gros) et les frais d'ex­
pédition.

Si vous ne l'aimez pas. ne la prenez pas. Nous croyons aux boa 
résultats dos ventes considérables et rapides et aux profits modique*

réalisés sur ehacune de ooaVontes. Noua no vendons tjuo des montres, pas de|rebut-.

ADRESSE

SuHcîi «le Sa caia^frophe

Johannesburg, 21. — Le président 
Krueger et les chefs V.cs différents 
comités exécutif» du gouvernement do 
la république de TÂl'riquc-Sud ont 
fait un inspection sur la scène de l’ex­
plosion do dynamite à Viendôndorp, 
un faubîurgds colle v llo, Lier, et a 
visité plusieurs hornuiQ.0, femmes, et 
enfaut'i hissés dans les hôpitaux. Le 
piétident Krurgsr après avoir visité la 
scène de dé dation, a déclaré que la 
compagnîo do cluinin de for des Pays- 
Bas, à bord dfs wagons da laquelle la 
dynamite avait f«*t explosion, aura.it 
ü payer le montant do dommages faits, 
qui tont calculés à $1,000 pou* lo 
moins, lo président a été grandement 
sff clé par les scènes dans les lopitaux 
et ailleurs et en parlant dû r.cs scènes 
ii a surtout appuyé sur lo fait que lo/

. * habitants do Joli inaesburg ont oubliéDestiné a l'erüpoTcur d Aile | Lurs querelles et «c
mûçno

M .u L video, Uruguay, 21, — Les 
Allemands résidant on catto villo ont 
pris do3 mesures pour prélever une sous­
cription destinée à acheter un navire 
de guorio qui sera offert à l’empereur 
d’A'lemügao. Un appel dans oa sens a 
été fait aux Aliomands de la républi­
que Argentine pour so joindre à eux 
dans cotte oatrepriso.

(OMMGUATIOY

Incendie d’une «are
Providenca, R. I., 21.—Une des p’m 

grandos co*.flagratioafl que Ton ait vu s 
en cetto viffo a eu lieu h 1er, vois mi­
nuit. Dix miniteB apièj quo l’alarme a 
été tonnée, touto la gare Union no 
semblait plu3 qu'uua masic de fl Amines.

_ unis pour
vonir en aide aux affi gép.

Lo président Krueger a é é élu pré­
dent du comité do secours qui a été 
formé hier et pour lequel il a déji été 
souscrit uno somme de $90,000.

UNE VILLE J» MOITIE BRULLEE
Rencontre des insurgés ot 

dos espagnols

La Havane, 21. — Lo général Go­
mez et Antoine Mac'-o avre laurs trou­
pes combinées ont b: ù!é en p.rtiela 
vi'le do Jaruico, mardi 6oir. Avai t l’é­
vacuation delà ville, iIj ont b;filé 20 
maisons, comprenant la prison de la­
quelle, il» ont ré fiché 21 prisonniors.

Les troupes espagnoles ont fait bon- » 
ne rédsi&nco mais elles ont été vain- ! 
eues par lo nombre d.s ememk Dôj i

J OS P.OUELLET
Architecte si Evaluateur-

5!, RUE DE U FABRIQUE.
Pu ta de l’Hotel-de-Villb, Québeo

exnjs. 611

The Uunlvernal Watch 

and Jewelry illnniifiieturjng Co,,

Ecrivez pour uu oatnlogao qui vous est adrouâ gratuitoruent.
D«pt. 43, 5(13 S CH ILLE R *TH BAT RB

CHICAGO

Département de confection
POUR MESSIEURS !

Il AB ILL EM BIT l S
habillements1 vee l’ [ Fait,s sur commande !

de Bureau, J

PRIX SPECIAUX
------- POUR LE -------

MOIS DE FEVRIER î
Habillements de $15.00 pour $10.50.

Habillomentfl de $ 1 G.00 pour $11.50.
HubiUomentj do $18.00 pour $13.50.

A choisir dans tont notre assortiment qui est le pT ^
complet que l’on puisse trouver. ''âU*

HABILLEMENTS FOUR FftANTS
A 20 par cent de réduction au eomptant !

Glover, Fry Cie.

Offres généreuses
lo. Les por onnôa qui achèteront 

d’ici au 15 mars prochain le Manuel 
de droit civique do M. Magnan, 
recevront gratuitement TimportaU ou­
vrage intitu‘é Polémique a propos 
d’enseignement, entre MM. J. P. 
Tardivel et C. J. Maonan. Ainsi, 
pour la modiquo somme de G0 centint, 
on peut ee procurer di ux volumes de 
la plus grande actualité. Los doux 
volumes franco par la postos : 68 ocats.

S’adrotsir aux libraires suivants : 
Langlais, rue S;-Joseph, St-Rooh ; 
Chaperon, ruodola fabrique, ot Filtoaii, 
rucliuado, Qaébeo.

2o. ’Tous ceux qui forcit parvenir à 
M, J. C MaGSaN, par mandat poste, 
la somme de $0.00 recevront treize 
cxamplairei du Manuel de Droit 
civique, Lo prix du détail du Manuel 
étant de G0 cts,Tachstour à h douzaine, 
outre l’exemplaire qu’il recevra gratui­
tement, réaüsjra $1.20 de profit par 
douzaine.

Prièro d’ajouter à l’envoi dss $0.00, 
•18 ots pour Irais d’expédition.

20 17?/rier 1800— lfijlfpf.

CANADA, ] D^, ja
Province île Québeo, [•
District de Québec. J COUÇ< SUPERIEURE 

No 1903. ------- _ ' “ “ '
Dame MARIE P1IILO*jENK SAVARD, delà 

paro-ese do f t-J .03|, d0 Quého0. épouso com­
mune en bj'na ,i3 EDOUARD JULIEN,
rnKt de cuir# auB9i dü Ia parois.'©
ao.Di-.^ch do Québec, dûment autorliéo fi 
c?to:- on jmtico.

Demanderesse,va
EDMOND JULIEN, manufacturier de cuir, do 

la paroisio deSt-Koch de Qjé»>ec,
Défendou \

Uno action en séparation de biens a é;é 
instituée en cette cause.

Québec, 21) février 1896.
. PARENT X RIVARD, 

Procureurs «le la deiuaniereszo.
20 février 1896—lui. ai

COUR SUPERIEURE, 
QUEBEC.

19-11. —
1

ELISE JEAN, de la cité de Québec, épouso de 
CHARLES LKBEL iht BEAULIEU, du même 
Heu, taillour, dûment autorisée à ester en 
justico,

Dcmandercfss,vs
la) dit CHARLES LKBEL dit BEAULIEU,

Défondeur.
Une action on séparation do corps a* été, co 

jour, intentéo en cetto cuuso.
Qaébvc 4 février 1896.

J. E. PRINCE,
. „ . Proc. Dindeo.

•I fMrncr 1890—’m. 30

COUR DE CIRCUIT 
District de Boauce.

Siégeant en lo Village de Et-Juiepli d« la
Ben uro.

GODEKKOI GREGOIRE, «le la jiaroisre de 
Mo-Mario, du Heu uppdé Scott’s Jonction, 
District de Beau es. marchand,

Demandeur,No P. vs
ANSELME L VPOINTE, ci-dvvont cultivateur, 

do U piroD.ee ue iSt-Bornurd, District de 
B nuco, aujourd’hui domicilié aux Etats-Unis 
d’Amériquo,

Défendeur.
Il fit ordonné nu iéfendour en cetto caaso 

do comparaltro devant cetto rour, ot répondra 
fi l’action, sous d-ux mois ù compter do la 
derniéro ]»nblicuti«»ri do c« t nv*s.

St-.Ioscpli, Boturc, 2J féviiir 1896.
VK7.INA A CHASSÉ,

• î. C. C.
G. T. HAMEL.

Procureur du de nandeur.
22 février lfc9!> 21*. 43

CANADA 
PROVIXCR D* QuP.BF.C 
Distr et do Québoo

No 2109.

COUR SUPERIEUR^, 

DE QTIknEC 

M AG LOIRE aiQUERE/jo^pd^r,

CANAL TUENT

OHISIDI PUERBORB ET LLÏEFlEÏS
«ECIIIIJ» !.. J

AvIn «nx KiXrepren eiir*
ES

vs

S août 189

JEAN LOIPLg Défondour.
\ ubllo est par le prO .. .

Vortu d’un bref Vendition* n' é qu en
é t ané en cette cause. 1er 
Jllu, déTcndour, en vcr(u d-„â

(l.g.ri. lo Tlngtièmo joar d. f”n r 
cuiront, .««iront ver. JU1 DKUXIKMB jour to 
MAKS, prochain.^ » DIX HEURES de 1'av.u.t-
rio St“'ru«r*RPM'‘ d“ dit* Jtfron.louri, ruo St-Josopn# No 4<JU, on la cité de c

Cftota C0Mfli8Unt en un slQ-lt
«fanto, et., eT"™’ P°U; h°mmM’ ot

Québec, 22 février 1896.
90 WWSJÏAWUCÜX SERVAIS, II. C. kS 
22 férclor 1890-U. 42

‘SOUMISSIONS c t
adressées su souasiiru/ /.CIIETKIS 
•• Soumissions pour ' vt 

reçuos fi ce bureau juaquM r Trent" soront 
man 1890, pour la cons» -«TH, samedi, le 21 
quatre milles de Canal bp *ruction d'a peu prte 
boro et Lnkefield. .fia division de Pe/er-

Les plans ot dovl
vos au bureau de éos travaux peuvent être 
temont des 0^- . l'Ingénieur en Chef du déper-

au tur' ^mini do fer ot Canaux, fi Ottawa, 
D«Urbo»* f ;âu de l’Ingénieur Surlntendani. fi 
etro f* , / oh dos blancs do soumission pouvont 
ll<rj6 1 fc0MUB *° ttI,rêa jeudi, lo 13 février,

D «ans lo cas do compngnie les signatures a«- 
o elles du nom au complot,ia naturo do l'ooojpa* 
*,c»q et lo Heu do résidonoo do ohaoun dos raein- 

ftr s de la dlto oompagnio doivent aoomnzgnor 
la soumission, ainsi qu'un ohèque do banque 
accepté pour la aorarao do $7,S00. Co chèque do 
bin quo accepté doit étro fait à l’ordre du mi- 
nhiredes ChenrJns do For ot Canaux et eora 
confisqué si le so Umissionnairo refuse d’entror on 
contrat pour les \lravaux aux taux et torooe spé­
cifiés dans l’oflre soumis. Le chèque de banque 
ainsi envoyé aéra retourné aux aoumiisionnairce 
ro pcoufs dont la soamlssission n’aura pas été 
aoooptéo.
2 La plus baie ni aucuno des eoumiriions n# 
sera i éceisairotnoi tt acoeptée.

Par cirdro,
J. 2J.*DALDBRfiON,

Soerételio.
Département des C bomlns <te Ber et Canaux,

.. .. . °1,1?"* ü' Février 1B60.
17.févler 1890.-^1^. 1-lv 9 J


